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Déplacements
Nouveaux services, 
vélos allégés…  
Vélo’v fait sa révolution !

Qu’est-ce qui caractérise l’édition 
2009 des Nuits Sonores ?

 Considéré comme un rendez-vous européen majeur dans son 
domaine, Nuits Sonores est un festival strictement urbain consacré 
aux cultures électroniques et indépendantes, à l’actualité et à l’avenir 
des sons électro, innovants et des cultures numériques. Depuis sa 
création en 2002, près de 1 500 artistes ont été programmés sur l’une 
des scènes situées dans la ville de Lyon. 
Un point me paraît important : nous avons construit la manifesta-
tion de manière à l’inscrire dans le territoire urbain. C’est une idée 
déterminante. Nous sommes aujourd’hui parmi les derniers festivals 
européens à se dérouler vraiment dans une ville et non pas sur un 
seul site, dans un champ à trente kilomètres du centre ou dans un 
parc d’expositions. C’est pour nous essentiel. Les rues, les musées, 
les bars, les galeries d’art contemporain, les friches industrielles, les 
salles de concerts et les clubs de la ville participent à la ferveur des 
Nuits Sonores.
 Pour chaque édition, 50 % des lieux sont nouveaux. Cette année, du 
20 au 24 mai, nous avons investi une quarantaine de lieux allant de 
l’ancien Marché gare de Perrache au Palais du Commerce en passant 
par le musée des Beaux-Arts, la Piscine du Rhône et une multitude 
de places et de salles. Avec pour seul mot d’ordre : une mobilité effer-
vescente dans toute la ville.  
Quant à la programmation, elle est centrée sur les cultures électro-
niques au sens large, une caractéristique importante des Nuits. Nous 
allons sur toutes les musiques, cultures et esthétiques innovantes, sur 
le hip hop, les nouvelles formes de rock, les musiques expérimenta-
les… Nuits Sonores s’attache également à trouver le juste équilibre 
entre émergence et notoriété. Nous programmons environ 200 
artistes par an, qui peuvent être des musiciens très émergents, très 
underground, et d’autres plus emblématiques. Nous essayons aussi 
de maintenir un équilibre géographique : 30 à 40 % d’artistes locaux 
et régionaux et une partie significative d’artistes nationaux et inter-
nationaux, comme Laurent Garnier et Carl Graig. 
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Coordinateur général 
de Nuits Sonores.

Bio express’
Depuis 2002
Nuits Sonores.

1994
Organisateur de 
Cosmic energy à la 
Halle Tony Garnier, 
la première grande 
rave à Lyon intra-
muros.

1990
Séjour à Londres 
et coup de foudre 
pour les musiques 
électroniques, « une 
claque historique ».
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Directeur général  
de Only Lyon  
Tourisme et Congrès.

Bio express’
Depuis 2004 
Only Lyon Tourisme 
et Congrès.

2001 à 2004 
Directeur de l’Office 
de tourisme de 
la station de la 
Plagne où il a œuvré 
à la connexion 
avec Les Arcs 
sous l’appellation 
Paradiski.

Diplômé de 
l’école Hôtelière 
de Lausanne et 
en Marketing 
du tourisme à 
l’Université de 
Savoie.
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 L’agglomération est historiquement pour-
vue d’atouts essentiels, comme sa situation géo-
graphique, son dynamisme économique ou un 
enseignement supérieur de qualité, mais ce n’est 

pas là un cas unique en France et encore moins en Europe. 
Ce qui fait la différence et motive le plébiscite international en notre faveur, 
c’est notre capacité à animer, et ce depuis 2004, l’ensemble des partenaires 
publics de l’accompagnement des entreprises selon une même ligne directrice 
sous la bannière [ Lyon_Ville de l’Entrepreneuriat ] (LVE). Que recherche 
un créateur ou un chef d’entreprise lorsqu’il souhaite s’implanter dans le 
Grand Lyon ? Un réseau en mesure de lui fournir rapidement le panorama 
des ressources scientifiques, financières ou humaines à sa disposition. être 
mis rapidement en relation avec l’interlocuteur capable de le soutenir dans la 
réalisation de son projet est un avantage majeur. LVE facilite la vie de l’entre-
preneur… Une dynamique vertueuse à laquelle vient s’ajouter un cadre de vie 
favorable à l’épanouissement personnel de chacun.
En effet, un chef d’entreprise qui choisit professionnellement le Grand Lyon 
étudie également le mode de vie qui s’offre à lui et sa famille. Et là encore, 
l’agglomération affiche des atouts déterminants : nous avons eu raison de 
consacrer la part belle aux déplacements doux, aujourd’hui plus que jamais 
symbolisés par le succès des Vélo’v, ou de travailler à une offre culturelle pres-
tigieuse et accessible par le plus grand nombre. 
Cet été encore, il fera bon vivre dans le Grand Lyon… Tout’le monde dehors, 
par exemple, manifestation de plus de 250 spectacles gratuits donnés dans 
toute la ville, illustre cette volonté de « bien vivre ensemble » et conforte un 
environnement propice à l’esprit d’entreprise.  

Le Grand Lyon a la 
réputation d’une 
agglomération où il 
fait bon entreprendre, 
quels sont ses atouts 
majeurs ?

Questions d’actu

Rubriques

Comment s’annonce 
la saison touristique 
sur l’agglomération?

 Le tourisme urbain se développe de façon exponen-
tielle depuis plusieurs années et a franchi en 2008 les cinq 
millions de visiteurs. Sur les deux premiers mois de l’année, 
nous constatons au Pavillon d’accueil de la place Bellecour 
une hausse de fréquentation de 20 %. La destination Lyon 
bénéficie d’un phénomène de mode, comme Berlin et 
Barcelone en leur temps. Des touristes, notamment britan-
niques, allemands, italiens, espagnols et belges, viennent le 
week-end profiter des richesses de la ville en matière de 
culture, de gastronomie et de découverte. Entre le Sirha, 
les Nuits Sonores, les Nuits de Fourvière, la Biennale d’Art 
Contemporain, le Festival du cinéma… Lyon fait le buzz 
grâce à des rendez-vous de qualité et à son cadre de vie 
agréable. Dans le cadre de la démarche Only Lyon, nous 
jouons sur ce côté « sexy »… la campagne de promotion 
actuellement menée en Europe présente les atouts de la 
destination Lyon susceptibles de séduire le plus grand 
nombre. Nous avons également mis en ligne le site Internet 
www.lyon-resa.com, sur lequel chacun peut réserver l’une 
des 14 300 chambres du Grand Lyon, ainsi que des places 
pour différents événements. Côté proximité, ces habitants 
du Grand Lyon représentant 30 % des touristes, peuvent 
désormais se connecter sur www.weekendalyon.com et 
découvrir des idées de sortie. Nous avons créé ces outils 
pratiques en réponse à la tendance actuelle de rééquilibrage 
entre le tourisme d’agrément et le tourisme d’affaires, jus-
que-là fortement dominant. 

G
ér

ar
d 

C
ol

lo
m

b

Président  
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Aménagement
Musée palissadaire  
à la Duchère
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Bienvenue au Carré de Soie 
Le 1er avril dernier, les Grands Lyonnais découvraient le pôle 
commercial et de loisirs du Carré de Soie, situé à Vaulx-en-Velin, 
et accessible par le terminus du même nom de la ligne A du métro. 
Composé d’un centre commercial à ciel ouvert - un mixte de 
boutiques, cinéma, restaurants - et d’un hippodrome en bordure 
du canal de Jonage proposant des activités sportives gérées par 
l’UCPA, l’ensemble inscrit sa vocation de lieu de loisir attractif et 
économiquement dynamique.

On se souvient de trois 
bât iments étagés sur 

cinq niveaux, coincés entre 
la colline de Fourvière et la 
petite rue Gadagne. Les lieux 
sont noirs, dégradés par le 
temps… 

Dix ans de travaux plus tard, lorsque le 
public sera à nouveau autorisé à pousser la 
lourde porte en bois du musée Gadagne, 
le 12 juin, ce sera à n’en pas douter… 
une révélation ! Fidèle à sa carte de visite 
internationale de « patrimoine mondial 
de l’Humanité », la ville rend hommage, 
à travers cette réouverture, à l’une des plus 
belles périodes de son histoire. 
Célèbre pour sa collection de marionnet-

tes du monde entier, Gadagne enrichit 
son espace consacré à l’histoire de la ville 
avec trente salles d’exposition perma-
nente. Car l’ensemble a doublé sa superfi-
cie, créant de nouveaux lieux et services : 
un théâtre de 150 places, un centre de 
documentation, une boutique, des ateliers 
pédagogiques et, à son sommet, un jardin 
suspendu, recréé avec toute la symbolique 
de la Renaissance. à admirer depuis le 
café avec terrasse, spécialement ouvert 
pour faire profiter les Grands-Lyonnais 
de ce joyau haut perché. 
Musée Gadagne,  
1 place du Petit Collège, Lyon 5e.  
04 78 42 03 61.
www.museegadagne.com

Musée Gadagne : 
une renaissance 
annoncée
   Patrimoine   Après dix ans de rénovation, Gadagne regagne sa 
place de joyau de la Renaissance, offrant un espace muséal plus 
généreux que jamais.

Appel  
à projets 
humanitaires
Pour sensibiliser les 
collégiens, lycéens et 
étudiants à la solidarité 
internationale, Uni-Terre 
lance un appel à projets 
leur permettant d’imaginer, 
concevoir et présenter 
des initiatives à dimension 
humanitaire. Ce concours 
s’inscrit en amont du 
salon de la Solidarité en 
Rhône-Alpes, Uni-Terre, 
qui se tiendra du 8 au 10 
octobre prochain au centre 
commercial de la Part-
Dieu. Une cinquantaine 
d’associations 
présenteront leurs actions 
et mobiliseront les bonnes 
volontés.

Dossier d’inscription à 
télécharger sur 
www.partdieu.com ou 
www.bioforce.asso.fr  
et à renvoyer avant le 10 
juillet à l’Institut Bioforce.

Handica 2009
Du 10 au 12 juin, Handica 
tient salon à Eurexpo afin 
de présenter les produits, 
services et innovations 
concernant tous les 
domaines du handicap. Lieu 
de réflexion et d’échanges 
partagés autour de colloques 
et de tables rondes, Handica 
abrite également un 
festival du court métrage, 
des espaces dédiés à la 
culture, ainsi qu’aux loisirs et 
vacances adaptés.

30 salles 
d’exposition 

permanente ont 
été aménagées.

6 000 m2, la superficie 
du nouvel ensemble 
Gadagne, soit un 
doublement de la 
surface.
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Ne m’appelez 
plus OPAC…
L’Office Public 
d’Aménagement et de 
Construction (OPAC) 
du Grand Lyon, né en 
1971, devient un Office 
Public de l’Habitat 
(OPH) et change de 
nom au profit de Grand 
Lyon Habitat. Au-delà 
de ses missions de 
constructeur et de 
gestionnaire d’un 
parc de logements 
locatifs sociaux 

(21 739 logements 
répartis sur 19 
communes de 
l’agglomération, 
Neyron dans l’Ain et 
Pisieu en Isère), Grand 
Lyon Habitat vise 
aussi à développer 
la mixité sociale en 
tant qu’acteur du 
renouvellement des 
quartiers.

Nouvelle 
recyclerie
En partenariat avec le 
Foyer Notre-Dame des 
Sans-Abri et Sita-Mos, 
le Grand Lyon ouvre 
une 4e recyclerie au 
sein de la déchèterie 
de Champagne au 
Mont d’Or. Objectifs : 
réduire le recours 
à l’incinération et 
à l’enfouissement 
en augmentant la 
valorisation ou le 
recyclage. Les objets 
ainsi récupérés sont 
revendus ou remis 
gratuitement à des 
personnes dans le 
besoin.
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Grippe A : les acteurs lyonnais mobilisés
   SANTE   De la prévention à la production de vaccins, l’agglomération lyonnaise est sur tous les 
fronts pour faire face aux menaces de pandémie.

Dehors tout le monde…  
et tout l’été !
Dès le 21 juin, Tout l’monde dehors ! L’édition 2009 des réjouissances urbaines 

estivales débutera en effet avec force démonstrations, le jour de la Fête de la 
musique. Jusqu’au 21 septembre, près de 250 rendez-vous artistiques gratuits se 
produiront dans une soixantaine de places et jardins lyonnais, avec la ferme intention 
de donner à la rue ses lettres de convivialité.  Parmi les temps forts de la saison : une 
grande déambulation sur les berges du Rhône, les 28 et 29 août, qui entraînera le 
public, au fil d’animations surprenantes, jusqu’au parc de Miribel-Jonage. Site où se 
tiendra, dès le 29 août, la 10e édition du festival de musique Woodstower… 

Retrouvez tous les événements recommandés aux familles ou aux enfants, les séances de 
cinéma en plein air ou de lecture, les initiations de danse, les bals populaires…  
sur le site www.tlmd.lyon.fr

Basé à Lyon, le Bureau de l’Organisation Mondiale de 
la Santé (OMS) est un acteur majeur dans le cadre 

de la préparation et l’organisation d’une réaction face 
à la menace pandémique. Il est notamment chargé de 
définir les règles communes de détection des maladies 
infectieuses et les dispositions à prendre pour les diagnos-
tiquer, les contenir et les soigner. La conférence organisée 
conjointement avec Lyon Biopôle en octobre dernier, 
sur le traitement des épidémies et pandémies en milieu 
urbain, a démontré la pertinence et l’opérationnalité des 
investigations menées à Lyon dans ce domaine.
Sur le plan opérationnel, les acteurs de l’agglomération, 
organisés en « bouclier sanitaire » dans le cadre de Lyon 
Biopôle, présentent la masse critique nécessaire pour faire 
face aux deux temps d’une épidémie comme celle de la 
grippe A/H1N1, en agissant à la fois sur la vaccination 
animale et sur la vaccination humaine.
Si l’épidémie de grippe que nous connaissons actuelle-
ment au niveau mondial est due à un virus se transmet-
tant d’homme à homme et n’affecte pour l’instant pas le 
porc, les équipes de Mérial sont toutefois mobilisées pour 

anticiper une possible pandémie porcine. Côté humain, 
Sanofi Pasteur, leader mondial sur les vaccins antigrip-
paux de type A, pourra mobiliser ses capacités de recher-
che et de production habituellement utilisées pour la 
production de vaccins contre la grippe saisonnière.
La capacité de recherche et de mobilisation de l’agglomé-
ration sera encore renforcée à horizon 2012-2013, lorsque 
le Centre d’infectiologie - dont une première tranche a été 
inaugurée en avril dernier - sera pleinement opérationnel 
avec ses 8 400 m2 de laboratoires et équipements spéciaux 
pouvant accueillir quelque 450 chercheurs. 

250
Le nombre de 
rendez-vous 
artistiques 
au menu des 
festivités de l’été.
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19 mars 2005 : les vélos siglés Vélo’v 
sont pris d’assaut par les Grands 

Lyonnais. Quatre ans plus tard, la réussite 
de ce système de location en libre-service 
dépasse le cadre lyonnais et fait école dans 
plusieurs grandes villes françaises. 
Pourtant, le nombre d’abonnés se situe 
en 2008 autour de 60 000, alors même 
que le parc de deux roues a progressé pour 
atteindre les 4 000 vélos. Les usagers sont 
notamment demandeurs d’une meilleure 
rotation du parc et d’une plus grande dis-
ponibilité des Vélo’v.
Le Grand Lyon a donc entamé des dis-
cussions avec JCDecaux, l’exploitant du 
réseau, pour améliorer le fonctionnement 
du dispositif. En contrepartie des efforts 
demandés au prestataire de services et 
pour favoriser la rotation des vélos, le prix 
va augmenter. 
Les 30 premières minutes restent gratui-
tes. Mais pour les utilisateurs de passage, 
la première heure de location passe de 
1 à 3 euros et de 0,50 à 2,25 euros pour 
les abonnés. Ces augmentations s’accom-
pagnent d’améliorations substantielles et 
favorisent la rotation du parc. JCDecaux 
s’engage à faciliter les démarches pour 

s’abonner et emprunter un vélo. Il s’ex-
pose en outre à des malus ou à des bonus 
plus importants selon le respect ou non de 
son engagement à rendre disponible 70 % 
des vélos en permanence. Les effectifs de 
maintenance seront en outre augmentés à 
cet effet.  

    EVOLUTION  Tarification revue, nouveaux services, vélos allégés... Objectif du Grand Lyon : 
augmenter le taux de disponibilité et le nombre d’abonnés Vélo’v.

Déplacements

Vélo’v fait sa révolution !
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.. Pourquoi avoir revu 
entièrement le système Vélo’v ?

 L’ensemble de ces évolutions renvoie à la nécessité de 
mieux répondre aux attentes des utilisateurs de Vélo’v, no-
tamment d’augmenter le taux de disponibilité des vélos et 
le nombre d’abonnés. Un impératif pour le Grand Lyon qui 
souhaite voir la qualité du service s’améliorer. 
D’ailleurs, le nombre de locations de Vélo’v n’augmente plus, 
il plafonne entre 55 000 et 60 000 abonnés. Il s’agit donc de 
séduire de nouveaux usagers en proposant des stations plus 
garnies, des vélos en bon état, un temps d’attente réduit… 
Nous avons pris la décision de mettre en place une nouvelle 
tarification. Le principe d’une heure gratuite pour les cartes 
partenaires est maintenu afin de favoriser l’intermodalité avec 
les transports en commun. En revanche, dans les autres cas, 
les tarifs augmentent pour décourager les locations longues 
durées. Il s’agit de positionner Vélo’v comme un service de 
location de vélos courte durée et d’améliorer la rotation du 
parc. 

Gilles 
Vesco

Vice-président 
du Grand 
Lyon chargé 
de la nouvelle 
mobilité 
urbaine.

42 millions de 
km effectués depuis le 
lancement de Vélo'v, 
soit l'équivalent de 
8 424 tonnes de CO2 
économisées pour la 
même distance en voiture. 

315 712 
Vélo'v loués en février 
2009. 

93 % des 
usagers circulent moins 
d’une demi-heure. 
343 stations 
Vélo'v sur le territoire  
du Grand Lyon.
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Vélos relookés et plus légers
Avec le printemps, le parc Vélo’v effectue sa mue en réponse aux demandes 

récurrentes des utilisateurs. Depuis le 1er mars, une nouvelle génération de 
vélos est disponible dans les stations de l’agglomération, à la fois plus légers, 
plus maniables et plus fiables. Les deux roues du Grand Lyon ont subi une cure 
d’amaigrissement bienvenue ; ils pèsent deux kilos de moins que leurs aînés. 
Autres améliorations aérodynamiques : le carter du guidon a été redessiné et 
allégé, le cadre renforcé, l’électronique répartie dans les différents éléments.  
La sécurité est améliorée grâce à un ancrage pensé de façon à réduire les 
tentatives d’arrachement. Par ailleurs, les étudiants en deuxième année de 
BTS IMS du pôle supérieur de design La Martinière-Diderot ont travaillé sur 
une collection de prêt-à-porter pour usagers du Vélo’v. Prenant en compte la 
fonctionnalité et la séduction, cette collection se compose d’un coupe-vent et d’un 
gilet de sécurité. Les apprentis couturiers viennent de recevoir une bourse d’Oséo 
pour développer leur projet à grande échelle. 

33 701
Le nombre record 
de Vélo’v loué en 
une journée, le 
19 mars dernier… 
lors de la journée 
de mobilisation 
nationale.

Des tarifs 
adaptés 
aux 
usages

Utilisation à la 
journée : ticket au 
prix de 1 euro + tarif 
horaire (première 
1/2h gratuite, la 1/2h 
suivante à 1 euro 
puis chaque 1/2 h 
supplémentaires à 
2 euros).

Utilisation à 
la semaine : 
abonnement au prix 
de 3 euros + tarif 
horaire (première 
1/2h gratuite, la 1/2h 
suivante à 1 euro 
puis chaque 1/2 h 
supplémentaires  
à 2 euros).

Utilisation à l’année : 
abonnement au prix 
de 15 euros + tarif 
horaire (première 
1/2h gratuite, la 1/2h 
suivante à 0,75 euro 
puis chaque 1/2 h 
supplémentaires à 
1,50 euro).

Utilisation à 
l’année  avec cartes 
partenaires (Técély, 
OùRa, LPA, Autolib) : 
abonnement annuel 
au prix de 15 euros 
+ tarif horaire 
(première heure 
gratuite, la 1/2h 
suivante à 0,75 euro 
puis chaque 1/2 h 
supplémentaires à 
1,50 euro).

De la courte 
durée à tout 
instant
Nouveauté, le ticket courte 
durée peut être acheté dans 
chaque station en quelques 
secondes. Pour cela, il 
suffit de posséder une 
carte bancaire (Eurocard, 
Mastercard et Visacard), 

d’accepter les conditions 
d’utilisation de Vélo’v et de 
choisir un code confidentiel. 
Après validation, un ticket 
est délivré donnant accès 
à un vélo. Attention, si le 
paiement est effectué par 
une carte Electron, Maestro 
ou Indigo, une réserve 
d’argent sera opérée sur 
le compte puis restituée 
à l’issue des sept jours de 
validité de la carte Vélo’v. 

Services 
renforcés
La société JCDecaux met 
en place de nouveaux 
ateliers de réparation sur 

l’agglomération. Objectifs : 
accélérer la remise en 
état des cycles et leur 
retour en station. Un site 
wap est également prévu 
permettant de consulter en 
temps réel sur son mobile le 
remplissage des stations, 
l’état de son compte Vélo’v 
ou encore l’accès à ses 
stations favorites.

Borne en 
accéléré
Afin de mettre à disposition 
davantage de vélos plus 
rapidement, les 34 stations 
les plus fréquentées du 
réseau sont dotées de 
bornes double-face. Les 

temps d’accès aux Vélo’v 
sont ainsi considérablement 
diminués, passant de  
2 minutes à 10 secondes. 
L’identification des stations 
est par ailleurs améliorée 
par l’affichage de plans 
de quartier pointant les 
stations Vélo’v et les 
itinéraires cyclables.

Les nouveaux 
vélos pèsent 
2 kg de moins 
que leurs ainés.
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Une maintenance 
durable des TGV
   Train   Le premier technicentre TGV de province est basé à Lyon.  
En service depuis le 6 avril, ce centre de maintenance a été conçu 
selon une démarche de développement durable. 

Inauguré le 31 mars dernier dans le 
quartier de la Guillotière (Lyon 7e), le 

technicentre TGV de Lyon est le cin-
quième centre de maintenance en France 
mais le seul en province. Un bâtiment de 
33 000 m2 dédié à l’entretien des rames de 
TGV de l’axe Paris-Lyon-Méditerranée 
où, d’ici à la fin de l’année, trente rames 
circulant essentiellement entre Lyon et 

Paris seront progressivement prises en 
charge. 
Dès 2011, l’ouverture de la ligne grande 
vitesse Rhin-Rhône conduira à la montée 
en puissance de ce site innovant et res-
pectueux des critères de développement 
durable. À terme, plus de 500 agents 
SNCF travailleront sur le technicentre. 
La SNCF a souhaité que cette struc-
ture soit conçue en adéquation avec sa 
démarche de développement durable. 
Aussi, 19 000 m3 d’eaux pluviales seront 
récupérées en toiture chaque année. Les 
eaux de lavage des rames (2 m3 par lavage) 
seront retraitées à 70 %. Le toit sera en 
partie végétalisé et 200 m2 de capteurs 
solaires couvriront 40 % des besoins en 
eau chaude sanitaire. Enfin, et c’est une 
première en France à une telle échelle, de 
l’aérogel de silice est inséré dans la toiture 
et les façades. En même temps qu’il isole 
du froid, ce produit diffuse la lumière 
naturelle en abondance dans les espaces 
de travail. Ce projet majeur de dévelop-
pement économique et social représente 
un investissement de près de 250 millions 
d’euros. 

Autolib’ roule 
vers l’entreprise
Service d’autopartage mis 
en place en janvier 2008 
par Lyon Parc Auto (LPA), 
Autolib’ fête son premier 
anniversaire. Le nombre de 
conducteurs a doublé en 
douze mois, passant de 430 
à 830, tandis que le parc de 
véhicules a quasiment triplé. 
Aujourd’hui, 70 voitures 
(citadines, utilitaires et 
berlines) sont disponibles 
dans l’une des 22 stations de 

l’agglomération. Fort de ce 
succès, le service est étendu 
aux entreprises soucieuses 
d’intégrer les préoccupations 
sociales, environnementales 
et économiques, avec une 
formule d’abonnement 
dédiée aux professionnels.
www.autolib.fr

La mobilité 
comme moyen 
d’insertion
L’absence de solutions de 
mobilité étant souvent un 
frein à l’accès à l’emploi, 
l’association Aid’Auto 69 
aide les plus démunis à se 
déplacer. Cette action se 
présente sous la forme d’une 
location à titre temporaire 
d’un véhicule pour un 

rendez-vous d’emploi ou 
une formation prescrits 
par un référent social. Les 
bénéficiaires sont des 
demandeurs d’emplois 
inscrits à l’ANPE, des jeunes 
de moins de 26 ans, des 
allocataires du RMI ou des 
salariés précaires.
Dans le cadre du Contrat 
Urbain de Cohésion Sociale 
(CUCS), le Grand Lyon a cédé 
gratuitement trois véhicules à 
l’association pour développer 
ce dispositif. En contre-
partie, Aid’Auto 69 s’engage 
à ce qu’au moins 50 % des 
bénéficiaires de l’action 
soient issus des quartiers 
prioritaires. D’ici à trois ans, 
le Grand Lyon fournira 15 
autres véhicules.
www.aide-auto.com

Déplacements

ça roule pour le T4 !
Entre Feyzin-Cliniques et Jet-d’Eau (Lyon 8e), la 
quatrième ligne de tramway de l’agglomération a 
été inaugurée le 20 avril mettant fin à plus de deux 
ans et demi de travaux. D’un coût de 185 millions 
d’euros, le T4 dessert entre autres le quartier des 
états-Unis, la gare de Vénissieux et le plateau 
des Minguettes, offrant une réelle opportunité de 
développement aux secteurs concernés.  
T4, c’est aussi 1 300 arbres plantés et une piste 
cyclable continue de chaque côté de la plateforme.

230 
Le nombre de TGV 
transitant chaque 
jour par les gares 
Perrache et Part-
Dieu.

À terme, 
plus de 500 
agents SNCF 
travailleront 
sur le 
technicentre.
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.. Quelle image de l’agent 

de nettoiement avez-vous 
mis en avant dans votre 
campagne ?

 C’est la première fois que nous répondions 
à un cahier des charges d’une collectivité ter-

ritoriale aussi importante. Respect des délais, travail en 
équipe… Et puis passer à l’oral devant un jury du Grand 
Lyon, c’est très impressionnant ! Mais le sujet sur la valo-
risation du métier d’agent de nettoiement nous a vraiment 
plu. Notre projet repose sur la double image de l’agent 
de nettoiement qui, en dehors de son travail, est une 
personne qui récupère ses enfants à la sortie de l’école, 
s’habille avec élégance pour sortir… Bref quelqu’un doté 
d’une vie sociale ! Le fait d’avoir coupé les têtes exprime 
la multiplicité des profils susceptibles d’être concernés par 
la profession. 

étudiants 
lauréats 

   Train   Ramasser un détritus dans sa rue, engager le dialogue avec 
un agent de la propreté… des gestes simples que chacun a été invité 
à accomplir lors de la première édition de la Faites de la propreté.

environnementREC

Une journée…  
Faites de la propreté !

   CONCOURS   Des étudiants en communication 
se sont penchés sur l’art et la manière de 
rendre les métiers du nettoiement plus 
attractifs.

Souvent méconnus du public, les métiers du 
nettoiement souffrent d’une image dévalo-

risée. Dans le souci d’inverser la tendance, des 
campagnes d’information sont régulièrement 
menées. Dernièrement, le Grand Lyon 
s’est tourné vers Keymatch, une société 
organisatrice de « matchs » entre entrepri-
ses et écoles supérieures, pour faire plan-
cher des étudiants en communication sur 
la diversité des métiers du nettoiement afin 
de les rendre plus attractifs. Une première 
pour une grande collectivité territoriale. A travers un 
cahier des charges, la problématique a été soumise à 12 
équipes, soit 120 étudiants issus des trois Sup’de Com 
(école supérieure de communication du groupe Idrac) de 
Lyon, Montpellier et Paris. Chacune disposait de deux 
jours pour établir une stratégie de communication abou-
tie et budgétisée. Les cinq finalistes ont soutenu leur 
projet à l’oral devant un jury du Grand Lyon composé 
de professionnels de la communication et de la propreté, 
le 7 avril dernier. Le nom 
de l’équipe vainqueur a été 
annoncé dans la foulée : il 
s’agit d’étudiants en BTS 
communication de Sup’de 
Com Lyon, choisis pour 
leurs grandes qualités d’ana-
lyse et de conviction.  

Comment valoriser 
le métier d’agent de 
propreté ?

Sur le même principe que « Immeubles en fête », le 
Grand Lyon a organisé la première édition de la 

« Faites de la Propreté », le 28 mai dernier. Au cœur 
du dispositif : l’éco-responsabilité de chacun. Dans la 
rue et l’espace public en général, les papiers, mégots, 
tracts publicitaires… sont autant de détritus dont le 
ramassage ne fait pas partie des attributions des agents 
de propreté mais relèvent de la responsabilité de ceux 
qui les ont jeté, bien souvent par négligence. Les agents, 
eux, ont en charge le nettoiement des salissures natu-
relles et saisonnières (feuilles, neige, herbes…) ! La 
Faites de la propreté, c’est donc aussi l’occasion d’en-

gager le dialogue et de faire un premier pas vers 
davantage d’éco-citoyenneté. Car cette journée 
s’inscrit dans une démarche de développement 
durable. Si tout le monde devient acteur, la 

ville entière gagnera en bien-être 
et le métier d’agent sera valorisé. 

Au niveau européen, la propreté 
contribue à l’image positive de l’ag-

glomération lyonnaise. Son positionne-
ment dans le Top 15 des 

grandes métropoles 
européennes passe 

également par 
le bien-v iv re 
de ceux qui y 
résident.  
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D’un côté, le pôle de compétitivité 
Lyon Urban Truck & Bus (LUTB), 

qui vise à mobiliser l’ensemble des entre-
prises et instituts de recherche du secteur 
des transports urbains en Rhône-Alpes 
pour produire des solutions innovantes 
et respectueuses de l’environnement. De 
l’autre, le Truck & Bus World Forum, qui 
réunit chaque année les professionnels et 
décideurs internationaux afin de faire 
état de l’avancement des recherches 

et d ’échanger sur les grandes 
problématiques mondiales du 
transport de personnes et de 
marchandises en ville. 

La 3e édition de ce forum s’est 
tenue les 11 et 12 mai derniers 
au Centre des Congrès de Lyon. 
Occasion pour Eric Poyeton, 

président du pôle LUTB, de revenir sur 
les enjeux entourant le développement 
des transports de demain. “L’objectif est 
d’aboutir à des transports urbains fiables, 
non polluants et non bruyants, explique-
t-il. Et surtout de nature à assurer la sécurité 
des biens et des personnes. Nous entendons 
favoriser l’émergence de solutions nouvelles 
et agir pour qu’elles puissent être mises rapi-
dement sur le marché en développant des 
démonstrateurs et des plateformes de vali-
dation des systèmes du futur. Mais, pour que 
ces nouveautés se développent, les utilisateurs 
devront accepter de payer le coût du transport 
à sa juste valeur… ou de ne pas avoir le même 
service !”
Autant de thématiques au cœur de l’activité 
de Lyon Urban Truck & Bus, unique pôle 
sur cette problèmatique en Europe.  

Ville et transport collectif : 
l’union de raison

   SYNERGIE   Quel futur pour les transports urbains de personnes 
et de marchandises ? Une partie de la réponse appartient au pôle de 
compétitivité Lyon Urban Truck & Bus.

L’environnement 
industriel vire 
au vert
Située à une demi-heure de 
Lyon, la zone industrielle de 
Meyzieu-Jonage poursuit 
son extension avec la 
commercialisation des 137 
hectares du Parc Industriel 
des Gaulnes. Coulée verte, 
déplacements doux, 
bâtiments économes en 
énergie… les acquéreurs, 
essentiellement des PME-
PMI, devront se soumettre 
à un cahier des charges 
rigoureux en matière de 
prescriptions architecturales 
et paysagères afin de 
satisfaire une démarche 

environnementale 
clairement affichée par la 
SERL, aménageur du site 
pour le compte du Grand 
Lyon.

Congrès des 
courtiers 
d’assurance
Le 4e congrès annuel national 
de la Chambre Syndicale 
des Courtiers d’Assurances 
(CSCA) se tient, les 25 et 26 
juin, au Centre de Congrès de 
Lyon. Désormais composée 
de dix syndicats, la CSCA 
fédère plus d’un millier de 
professionnels représentant 
l’ensemble des métiers du 
courtage.

Lyon en voit 
de toutes les 
couleurs
Deux fois par an, le congrès 
Intercolor se réunit pour 
imaginer et élaborer 
les couleurs de notre 
environnement futur. Des 
tableaux chromatiques 
précieux pour les univers 
du design, de l’industrie, 
de la mode… Ce congrès 
prestigieux se tient pour 
la première fois à Lyon 
au Palais du Commerce, 
en parallèle des journées 
internationales de la 
couleur, Coloralyon, du 
7 au 10 juin. Réservée en 
priorité aux professionnels, 

la manifestation s’ouvrira 
au grand public, le 10 juin, 
autour de tables rondes 
à l’Université Lyon 2 et à 
travers de nombreuses 
expositions au musée 
des Tissus, à la Cité des 
Antiquaires, au Centre 
Technique du Cuir… 
Le chocolatier Sève se 
mobilisera en réalisant un 
buffet chromatique.

www.
comitefrancaisdelacouleur.
com

79
Le nombre 
d’entreprises 
adhérentes 
du pôle de 
compétitivité 
LUTB, dont 
une majorité 
de PME.
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FIP choisi 
Eurexpo
Le Forum International de la 
Plasturgie (FIP) se tiendra 
pour la première fois à 
Eurexpo du 16 au 19 juin. 
Créé en 1987 à Oyonnax, 
FIP est devenu le salon 
numéro un de la plasturgie 
française. En choisissant 
Lyon et Eurexpo, FIP 
souhaite bénéficier d’une 
visibilité à sa hauteur, 
d’une accessibilité à 
l’échelle internationale et 
d’un confort d’exposition 
optimal.

Si, depuis 2008, un visiteur sur deux 
est de nationalité étrangère durant 

la saison estivale, les premiers résultats 
de ce début d’année annoncent une forte 
progression du nombre de touristes rhô-
nalpins. Avec une hausse de 8,6 % de la 
fréquentation du Pavillon d’accueil de 
la place Bellecour, en février dernier, la 
saison printanière s’annonce des plus 
satisfaisantes, boostée par un tourisme de 
proximité (25 % des visiteurs) en quête de 
séjours courts et motivé par des formules 

thématiques. Instaurés en juin 2008, les 
Week-ends fous de Lyon se déclinent 
sous la forme d’offres promotionnelles 
incluant deux nuits, dont la seconde à 
moitié prix quelle que soit la catégorie de 
l’hôtel, les petits-déjeuners offerts et un 
tarif préférentiel sur la Lyon City Card. 
Une approche en adéquation avec les for-

mules de la SNCF 
ou des compa-
gnies aériennes 
low-cost. Fort de 
ce constat, Only 
Lyon Tourisme 
et Congrès déve-
loppera tout au 
long de l ’année 
une large gamme 
de forfaits courts-

séjours thématiques : bien-être, romanti-
que, gastronomique, événement… Deux 
packs, en semaine ou le week-end, sont 
d’ores et déjà en ligne : Only Sport & 
Spa avec un objectif de relaxation et de 
bien-être et OnlyYou pour des tête-à-tête 
romantiques. 
www.lyon-resa.com

Le boom des séjours 
courts et thématiques

   ATTRACTION   Rien, en ce début d’année, ne semble détourner les 
touristes de l’agglomération. Lancés en 2008, les Week-ends fous de 
Lyon y sont pour beaucoup.

Welcome au pôle 
touristique OnlyLyon
La scène et les coulisses de Lyon 
Tourisme et Congrès sont désormais 
réunies, place Bellecour, sous 
la bannière du pôle touristique 
OnlyLyon. Depuis mars dernier, les 
équipes en charge de la promotion de 
la ville sont installées au Rectangle, 
bâtiment jouxtant le Pavillon où sont 
accueillis les visiteurs. L’objectif est 
d’accorder une plus grande visibilité 
à cette industrie du tourisme qui 
emploie dans l’agglomération plus de 
20 000 personnes et génère chaque 
année un milliard d’euros de chiffre 
d’affaires.

N°1
En janvier, Lyon a 
décroché la place de 
leader du marché 
hôtelier français. Un 
succès à imputer au 
Sirha, salon mondial 
des professionnels 
de la restauration, 
de l’hôtellerie et 
des métiers de 
bouche. Ce bon 
résultat s’inscrit 
dans une dynamique 
retrouvée, en fin 
d’année 2008, avec 
la Fête des Lumières 
et Pollutec.  2008 
affiche ainsi un taux 
d’occupation moyen 
de 65,5 % et une 
augmentation de 
la fréquentation de 
1,8 % par rapport à 
2007.

Les Week-ends 
fous de Lyon se 
déclinent sous 
la forme d’offres 
promotionnelles 
incluant deux 
nuits, dont la 
seconde à moitié 
prix.
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2,3 M€
Le budget consacré chaque année à 
[Lyon_Ville de l’Entrepreneuriat], 
dont 1,5 M€ du Grand Lyon et 
500 000 € de la Région Rhône-
Alpes.

Création d’entreprise : 
misez sur l’effet réseau !

Le Salon des Entrepreneurs ouvre ses portes les 
17 et 18 juin à la Cité Centre de Congrès, grand messe 
de la création d’entreprise et rendez-vous groupé des 
partenaires publics et privés de l’entrepreneuriat. 
L’édition parisienne, en janvier, a été prise d’assaut : 
l’effet “nouveau régime de l’auto-entrepreneur” 
mais surtout la confirmation que le rêve partagé 
par 1 Français sur 4 de “créer sa boîte” subsiste ! 

REC
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11 000
Le nombre de porteurs 
de projet de création ou 
de reprise d’entreprise 
accompagnés par les 
acteurs du réseau 
[Lyon_Ville de 
l’Entrepreneuriat] en 
2008 et 9 600 créations 
d‘entreprise.

Bourse 
d’échange 
des 
entreprises
Les 25 juin, 10 
septembre et 22 
octobre prochains, 
testez au Palais du 
Commerce de la CCI 
de Lyon, les rendez-
vous d’affaires 
des partenaires de 
LVE, qui organisent 
régulièrement ces 
manifestations 
originales de mise en 
relations de cédants 
et de repreneurs 
d’entreprises.
Dès 18 heures, une 
mini-conférence 
ouvre la soirée avant 
trois bonnes heures 
de rencontres entre 
dirigeants et potentiels 
repreneurs.
La CCI propose 
également, le 16 
novembre, son Forum 
transmission : quelque 
200 chefs d’entreprise 
sont conviés à une 
conférence sur les 
aspects humains et 
psychologiques de la 
transmission.
On estime que dans 
les dix prochaines 
années, près de 
12 000 entreprises 
de l’agglomération 
lyonnaises seront 
concernées par une 
transmission.
Plus de 
renseignements 
auprès de Christine 
Ottavy :  04 72 40 57 86.
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Marie-
Christine  
Lombard

Présidente de 
[Lyon_Ville de 
l’Entrepreneu-
riat] (LVE) et 
PDG de TNT 
Express.

Que représente cette présidence de LVE 
pour le chef d’entreprise que vous êtes ?

 Je trouve que la démarche est intelligente, active et positive. Ces dernières 
années, Lyon a démontré de manière concrète et pro-active sa volonté de devenir 
une terre d’accueil pour les entreprises. Il s’exprime désormais une vraie ambition 
de dynamiser la région grâce à des entreprises qui s’installent, se déploient et 
réussissent, des pôles de compétitivité qui contribuent à la fertilisation des sa-
voir-faire, des expertises et des projets internationaux de plus en plus nombreux. 
J’aime Lyon et j’ai envie que ma ville se développe. Or, le développement passe 
par l’économie, dont la création d’entreprise fait partie. A la tête d’une division 
mondiale au sein d’un grand groupe, je peux apporter à LVE mon expérience in-
ternationale. En outre, je voyage près de 150 jours par an et je vois ainsi comment 
les villes, à travers le monde, se posent la question de leur croissance économique ; 
cela peut nous aider à avancer. J’ajoute que le challenge est passionnant car un 
porteur de projet qui décide de se réaliser à Lyon est quelqu’un avec une famille, 
une vie sociale, culturelle… La question de la création doit donc être posée de 
façon globale ; elle impacte sur les besoins en termes de logement, d’enseigne-
ment, de soins, de vie… 

L
a création d’entreprise 
fait de la résistance ; 
elle affiche en ces temps 
troublés un bilan de santé 
plutôt enviable. 2008 se 
termine sur un nombre 

record de créations avec 327 396 
nouvelles unités selon l ’Agence 
pour la Création d’Entreprises 
(APCE), alors même que certains 
secteurs se révèlent particulière-
ment dynamiques : les commerces 

de bouche (+ 68,3 % par rapport à 
2007), les services aux particuliers 
(+ 10,3 %), la santé (+ 14,3 %), les 
services aux entreprises (+ 5,5 %),  
les transports (+ 2,3 %) ou l’éduca-
tion (+ 2,7 %). 
Dans ce contexte, les partenaires 
publics de l ’accompagnement, 
regroupés depuis 2004 sous la ban-
nière [Lyon_Ville de l’Entrepre-
neuriat] (LVE) *, renforcent leur 
offre et font cause commune sur le 
Salon des Entrepreneurs, les 17 et 
18 juin prochains. Objectif : mon-
trer leur capacité à délivrer, dans 
le cadre d’une politique concertée, 
une offre de services complète et 

adaptée aux besoins de la création, 
de la reprise et de la transmission 
d’entreprise en région lyonnaise. 
Une formule partenariale qui a fait 
ses preuves et établi son aptitude à 
intervenir sur tous les terrains. 

LVE : l’effet réseau
Le réseau LVE est un facilitateur : 
son maillage à la fois territorial 
et thématique permet d’orienter 
sans délai le candidat  vers l’inter-
locuteur le plus adpaté à son pro-
jet. D’un côté : 26 portes d’entrée 
“spéciale création” réparties sur 
le territoire du Grand Lyon. De 
l’autre : une offre de services cou-
vrant l’intégralité du parcours de 
création, de la sensibilisation et la 
maturation du projet au développe-
ment et à la pérennisation de l’en-
treprise, en passant par les études 
et le financement. Le plan d’actions 
2009-2013, décidé récemment par 
l’ensemble des partenaires, entend 
prioritairement renforcer le suivi 
post-création pour favoriser la 
pérennité du tissu entrepreneurial 
local et accélérer le développement 
international de LVE, mais aussi 
consolider son accompagnement 
de proximité, notamment dans les 
quartiers relevant de la politique de 
la ville et enfin renforcer les dispo-
sitifs réservés aux entreprises inno-
vantes considérées à fort potentiel.
Le Salon des Entrepreneurs est 
l’occasion de démontrer les vertus 
de cette belle mécanique partena-

riale. Un village des partenaires 
est proposé avec des espaces de 
consultation individualisés et des 
espaces dits “en atelier“ sur les-
quels 7 conférences quotidiennes 
seront programmées. Un chemin 
symbolisant le parcours du créa-
teur est formalisé pour répondre 
aux besoins de chacun : clarifier 
son idée, tester et valider son pro-
jet, trouver un local, se financer et 
céder ou reprendre une entreprise. 
Bref, the “place to be” pour qui 
poursuit le rêve de devenir son pro-
pre patron. 

* CCI de Lyon, Grand Lyon, Medef, CGPME, 
Chambre de Métiers et de l ’Artisanat, INPI, 
Oséo, Adie, Action’elles, Créalys, Entrepreneurs 
de la Cité, EM Lyon, Centre d’Information sur 
les Droits des Femmes et des Familles (CIDFF), 
Rhône Développement Initiative, Réseau 
Entreprendre Rhône, Créons, Les entreprises 
coopératives Rhône-Alpes, Boutiques de ges-
tion, Vouloir Entreprendre, Novacité, Ordre 
Rhône-Alpes des experts-comptables, Chambre 
des Notaires du Rhône, Ordre des avocats, 
Aderly... soit 40 partenaires au total.
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Marc Rambert, fondateur 
de Kalistick.

REC dossier

Cette jeune entreprise labellisée Novacité a su convaincre sur son projet pour mieux 
se développer en France et à l’étranger.

«Lorsque je suis rentré de 
trois années d’étude et 

d’expérience professionnelle 
en Scandinavie, j’ai choisi Lyon 
car l’image que cette ville 
renvoie en matière d’accueil des 
entrepreneurs est très positive. 
Tout est fait pour faciliter la vie 
des candidats à l’entreprise, 
les ressources scientifiques 
et humaines sont de qualité et 
l’image en tant que métropole 
internationale progresse de jour 
en jour ». 

Signés Marc Rambert, jeune 
entrepreneur à la tête de 
Kalistick, ces propos valent tous 
les discours tant ils sont marqués 
du sceau du « terrain », le seul 
vraiment important en la matière.
Lauréat du concours du ministère 
de la Recherche, incubé par 
Créalys*, labellisé Novacité 
(le poinçon des entreprises 
innovantes), titulaire d’un prêt 
I-Declic délivré par la Région 
Rhône-Alpes et du fonds 
d’innovation du Département du 
Rhône, Kalistick est également 
partie prenante du cluster Edit 
des éditeurs de logiciels et 
hébergé au sein de la pépinière 
d’entreprises Einstein, juste 
en face de l’Institut National 
des Sciences Appliquées 

Micro-crédit  
à la semaine
Placée sous le 
signe de l’économie 
sociale et solidaire, la 
semaine du micro-
crédit se tiendra du 
2 au 6 juin sur les 
places Gabriel Péri 
(sous chapiteau) 
et Raspail à Lyon, 
où un bus anglais 
sera aménagé en 
espaces de bureau 
pour des accueils 
personnalisés. 
Organisée par 
l’Association pour 
le Droit à l’Initiative 
Economique (Adie), 
cette manifestation 
entend mieux 
faire connaître le 
micro-crédit aux 
chômeurs et Rmistes 
qui veulent créer 
leur entreprise et 
sensibiliser le grand 
public à cet outil 
concret de lutte 
contre le chômage.
Plus de 
renseignements  
au 04 78 61 65 45.

Lyon aimée 
des entre-
preneurs
Helsinki est la ville 
européenne préférée 
des entrepreneurs 
selon le classement 
ECER-Banque 
Populaire 2009 
effectué auprès 
de 2 400 chefs 
d’entreprise. Cinq 
thèmes entrent en 
ligne de compte : 
l’accessibilité et 
la promotion de 
l’entrepreneuriat, 
l’accompagnement 
ante-création, 
l’accompagnement 
post-création, 
les financements 
et aides et enfin 
l’environnement 
(immobilier, qualité 
de vie…). Lyon pointe 
à la 14e place (2e ville 
française après Lille), 
tandis que Marseille 
et Paris se classent 
respectivement 25e 
et 33e. Retrouvez toutes les informations sur la création 

d’entreprise sur www.lyon-business.org

(Insa) avec lequel l’entreprise 
entretient des relations de 
recherche via son Laboratoire 
d’Informatique de l’Entreprise 
et des Système de Production 
(Liesp). Bref, une logique de 
réseau qui lui a permis de gagner 
en délai de développement, de 
mobiliser les investissements 
nécessaires à son lancement 
et de bénéficier des conseils de 
tout ce que la région lyonnaise 
compte d’experts en matière 
d’entrepreneuriat. 
« Les structures 
d’accompagnement brisent 
la solitude du créateur avant, 
pendant et après son lancement, 
affirme Marc Rambert. 
J’ai toujours refusé de vivre 
en vase clos. La confrontation 
avec les clients et le marché est 
indispensable. Et pour cela, il 
faut accepter que des conseillers 
extérieurs vous exposent à un 
questionnement permanent ». 
Le travail auquel se livre Marc 
Rambert, à raison d’une séance 
par mois, avec son conseiller 
Novacité est fondamental à 
ses yeux. L’une des clés de son 
succès et l’un des points majeurs 

de la politique mise en place 
dès la genèse de [Lyon_Ville de 
l’Entrepreneuriat].
Née en fin d’année 2007, Kalistick 
emploie aujourd’hui neuf salariés 
et a convaincu des grands 
comptes tels que la SNCF, la 
Société Générale, Schneider 
Electric ou Bayer Crop Science. 
Son coeur de métier : la mesure du 
niveau de qualité d’un outil logiciel 
en développement. Accessible 
par Internet, l’application 
Kalistick fournit des tableaux de 
bord permettant de détecter les 
écarts entre le seuil qualitatif 
souhaité et la réalité avec un enjeu 
partagé : que la qualité devienne 
une dimension maîtrisable du 
processus de développement d’un 
projet informatique. Le produit 
étant entièrement finalisé, il 
s’agit maintenant d’accélérer la 
commercialisation, ce pour quoi 
une levée de fonds est en cours. 
Objectif : s’affirmer dans les cinq 
prochaines années comme une 
entreprise leader en France et à 
l’étranger.

* Créalys est l‘incubateur d'entreprises 
créé dans le Rhône suite à la loi sur 
l'innovation.

Kalistick : à Lyon et nulle part ailleurs !

« Les structures d’accompagnement brisent 
la solitude du créateur avant, pendant et après 
son lancement. »

Marc Rambert 

11 000
Le nombre de porteurs de 
projet de création ou de reprise 
d’entreprise accompagnés par les 
acteurs du réseau [Lyon_Ville de 
l’Entrepreneuriat] en 2008.
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Là-bas un pique-nique animé, ici un 
match de basket en fauteuil roulant, 

plus loin un atelier de land-art et sous un 
arbre, une assemblée échangeant sur la 
manière de construire une politique et 
une économie du mieux-être. Au premier 
abord, les Dialogues en Humanité se 
résument en une manifestation festive, 
un brin écolo et populaire, concentrée sur 
trois jours au Parc de la Tête d’Or, chaque 
année depuis 2003. 
Et puis, en s’approchant, on capte autre 
chose : « l’idée, c’est de mettre sur la question 
humaine les mêmes énergies, les mêmes capa-
cités pluridisciplinaires que pour sauver la 
Terre ». Ces quelques mots prononcés par 
le philosophe Patrick Viveret éveillent la 
curiosité. Plus tard, on est captivé par le 
témoignage d’une jeune femme chinoise 
qui, à 14 ans, décide contre l’avis de sa 
famille d ’arrêter la gymnastique de 
haut niveau pour vivre sa vie de femme. 

Devenue spécialiste en management 
mais répudiée par son père, elle vient 
témoigner à Lyon de son parcours d’être 
humain. Puis l’assemblée se disperse pour 
laisser place à un autre débat et l’on voit 
Edgar Morin s’asseoir aux côtés d’illus-
tres inconnus avant de prendre la parole… 
Bref, à se laisser gagner par les Dialogues, 
on finit à 23 heures en train de rappeler 
sur scène les musiciens ! Mais surtout, 
on garde en soi l ’envie de poursuivre 
l’aventure toute l’année, pour cultiver le 
petit plus d’humanité gagné durant ces 
rencontres.  
Débats, ateliers, spectacles, tout le 
programme de l’édition 2009 sur le site : 
http://dialoguesenhumanite.free.fr

Tous experts  
en humanité !
   ÉCHANGES   Du 3 au 5 juillet, les Dialogues en Humanité accueillent 
philosophes, chefs d’entreprise, écrivains, associations et surtout 
« monsieur et madame tout le monde » pour débattre d’une planète 
plus humaine…

TEMOIGNAGE
 Au débat sur les femmes, il y 

avait notamment une Indienne… 
multinationaliste ! Et un médecin 
qui avait fait ses études aux états-
Unis. J’étais admiratif devant ces 
personnalités d’une grande qualité, 
avec une démarche, une volonté de 
changer les choses, un investissement 
personnel… ils y mettent toute leur vie. 
Ça donne envie d’en faire autant. C’est 
contagieux ! 
Franck, plasticien,  
acteur des Dialogues en 2008

Sept ans déjà !
C’est en voulant 
concilier les questions 
du développement 
économique, du bien-être 
social et de la préservation 
de l’environnement, 
généralement débattues 
séparément, que les 
Dialogues en Humanité 
sont nés à Lyon en 2003, 
sous l’impulsion conjointe 
de Gérard Collomb et du 
philosophe Patrick Viveret. 
L’idée est de démontrer 
que les métropoles ont un 
rôle moteur à jouer dans 
ce domaine, sans attendre 
le feu vert d’éventuels 
accords internationaux. 
De tous horizons sociaux 
et géographiques, les 
participants aux Dialogues 
viennent échanger - 
sous l’arbre à palabres 
ou en atelier - et faire 
émerger des idées à 
mettre en application le 
reste de l’année. Chaque 
édition donne lieu à des 
retrouvailles, des retours 
d’expérience et bien sûr de 
nouvelles rencontres.

Des dialogues 
qui s’exportent
Un arbre à palabres, 
un public concerné et 
curieux, des personnalités 
éminentes loin de tout star 
system… le principe des 
Dialogues en Humanité est 
plutôt facile à reproduire. 
D’ailleurs l’essaimage est 
déjà lancé avec des projets 
similaires à Jérusalem, 
Berlin, Rabat, Fez, Bangalor, 
Madrid…

Arbre à 
palabres et 
personnalités 
éminentes : tout 
le principe des 
Dialogues…
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Le Grand Lyon fait son cinéma 

Du 13 au 18 octobre prochains, place au premier festival 
du cinéma de la ville natale du cinématographe Lumière. 

L’Institut Lumière convie les Grands Lyonnais à célébrer la 
vitalité et la mémoire du septième art. Rétrospectives, homma-
ges, histoire du cinéma, copies restaurées et nouveaux films : le 
programme est infini… Rendue possible grâce au Grand Lyon 
et à la Région Rhône-Alpes et soutenue par le Conseil général 
du Rhône, la Ville de Lyon, le ministère de la Culture et de la 
Communication et le Centre National de la Cinématographie 
(CNC), cette manifestation entend se différencier par une 
approche 100 % populaire et grand public. Avec des sélec-
tions mais sans compétition et sans jury, le Grand Lyon Film 
Festival mise sur le plaisir de redécouvrir des films et de trans-
mettre le formidable héritage cinématographique. Objectifs : 
s’imposer dès la première édition comme un lieu de référence 
de la cinéphilie et des artistes mais aussi comme un large succès 
populaire. Pour ce faire, les projections seront programmées 
dans toutes les communes de l’agglomération, toujours en 
présence d’acteurs et de professionnels du cinéma.  
www.grandlyonfilmfestival.org

  CLAP   Berceau du 7e art, le Grand Lyon déroule le tapis 
rouge, du 13 au 18 octobre, au Grand Lyon Film Festival.

Pourquoi la Région  
Rhône-Alpes soutient-elle  
ce festival du cinéma ?

 Comme vous le savez, le cinéma est né à Lyon, en 
plein cœur de Rhône-Alpes. Il était temps d’offrir à la ville 
berceau du 7e art une manifestation d’envergure susceptible 
de donner un coup de projecteur à ce patrimoine unique. 
Nous participons avec enthousiasme à ce festival à hauteur 
de 250 000 euros cette année. Outre la redécouverte d’un 
patrimoine cinématographie riche, le Grand Lyon Film 
Festival met en lumière les personnes qui font vivre la créa-
tion et le cinéma au quotidien. Un secteur fortement sou-
tenu par la Région Rhône-Alpes, laquelle investit chaque 
année 20 % de son budget, soit huit millions d’euros, en 
faveur du cinéma et de l’audiovisuel. Nous accompagnons 
et fédérons les exploitants des petites salles indépendantes, 
les organisateurs de la cinquantaine de festivals en Rhône-
Alpes mais aussi les 160 acteurs rhônalpins de la filière de 
l’image, comme ceux des Studios Pixel et de Folimage. 
La Région est également pionnière dans la co-production 
d’œuvres. Dès 1990, elle a créé avec Roger Planchon la 
structure Rhône-Alpes Cinéma avec le succès que l’on 
connaît… 

Yvon 
Deschamps

Conseiller 
régional délégué 
à la culture.
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Le Festival, une 
déclaration d’amour 
au cinéma d’hier et 
d’aujourd’hui.

Des écrans 
partout !
Tous les cinéphiles du Grand 
Lyon ont souhaité répondre 
par l’affirmative à cette 
grande fête du 7e art : les 
cinémas d’art et d’essai de 
centre-ville, les cinémas 
associatifs et municipaux, 
les multiplexes... 
D’autres lieux culturels et 
universitaires se joindront 
à la manifestation pour des 
événements parallèles, 
comme des concerts, 
des ciné-concerts, 

des expositions et des 
rencontres. 

Pensez à 
réserver
La sélection du Grand 
Lyon Film Festival 2009 
sera révélée mi-juin. 
Pour connaître les longs 
métrages présentés et 
réserver vos places, 
connectez-vous dès le 
20 juin sur le site Internet :

www. grandlyonfilmfestival.
org
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Chefs-d’œuvre de chantier
événement      

   INEDIt   La compagnie Là Hors De est associée au Grand Projet de Ville 
de la Duchère. Ses artistes ont investi le chantier ; ils créent un « musée 
palissadaire » avec le concours des habitants.

aménagementREC

çant en photos, à partir de 40 points de 
vue,  l’évolution du  paysage urbain de 
La Duchère. Ils peuvent aussi admirer les 
clichés de la participation du quartier à la 
Biennale de la Danse ou des photogra-
phies prises par les habitants. 
Mais les palissades sont aussi un lieu 
de création artistique. En effet, à cha-
que phase de mutation du quartier, des 
artistes multiplient les initiatives et 
fédèrent les habitants. Acteur central, 
la compagnie Là Hors De enchaîne les 
performances originales dans le cadre de 
son projet Sputnik. Dans la foulée de ses 
créations dans l’immeuble 220 et de la 
fresque gigantesque réalisée dans le cadre 
des festivités du 8 décembre, pas moins 
de six résidences avec des artistes associés 
fleuriront sur les palissades des chantiers 
tout au long de 2009 pour évoquer la 
ville humaine et durable. On peut déjà 
rêver devant Human Box, la « cartogra-
phie d’un ici ailleurs » imaginée par des 
collégiens, des étudiants de l’AFEV, une 
auteur et un dessinateur.  RECQ

ue
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.. Quel message véhicule ce 

« musée palissadaire » ?
 Après le musée éphémère réalisé dans la 

barre 220, cette action artistique symbolise le 
passage à l’extérieur ; elle est un relais entre la 
déconstruction et la construction. En associant 
artistes et habitants au processus de création, 
nous travaillons à la transformation par la mise 
en couleurs. L’idée est d’amorcer des réflexions 
sur le changement, les utopies urbaines et de 
préfigurer cette mixité sociale rêvée… 

Barbara 
Prost

Compagnie  
Là Hors De.

Charbonnières 
amorce sa 
mutation
Le Conseil régional Rhône-
Alpes étant appelé à 
déménager à l’été 2010 
pour la Confluence, la 
reconversion de ce site 
exceptionnel de dix hectares 
est à l’étude. 
Les grandes lignes de 
ce projet, inscrit dans 
la révision simplifiée du 

plan local d’urbanisme de 
Charbonnières-les-Bains, 
seront débattues dans le 
cadre de la concertation 
préalable qui prévoit quatre 
réunions publiques d’ici à 
l’automne 2009.

Vaulx-en-Velin 
sur sa lancée
Dans le but de se doter d’un 
vrai centre-ville, la commune 
de Vaulx-en-Velin a été 

En pleine réhabilitation, le quartier de la 
Duchère est actuellement envahi par 

les grues, matériaux en tout genre et… 
installations artistiques ! Les différents 
partenaires du Grand Projet de Ville 
(GPV) souhaitent rendre plus agréable 
et ludique cet environnement perturbé et 
perturbant. C’est pourquoi les palissades 
cerclant les chantiers servent d’espaces 
d’exposition à ciel ouvert. 
Depuis décembre, les passants peuvent 
déjà s’arrêter devant une palissade retra-à la Duchère, 

les palissades 
sont un lieu 
de  création 
artistique.

Passerelle en vue
La très attendue passerelle sur le Rhône, qui 
reliera le quai Charles de Gaulle au parc des 
Berges de Saint-Clair à Caluire-et-Cuire, a trouvé 
ses concepteurs. L’équipe lauréate de maîtrise 
d’œuvre est composée de Dietmar Feichtinger 
Architectes et du bureau d’études  Schlaich 
Bergermann und Partner. En acier et bois, 
l’ouvrage de 220 mètres franchissant le fleuve 
d’un seul trait sera dédié aux piétons et cyclistes. 
Les travaux doivent débuter fin 2010 pour une 
durée de 18 mois.
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l’une des premières à faire 
l’objet d’un Grand Projet 
Urbain (GPU) au début des 
années 90, devenu Grand 
Projet de Ville (GPV) en 
2000. Dans la continuité 
de la zone d’aménagement 
concertée du centre, la ZAC 
Hôtel de Ville, très orientée 
développement durable, 
proposera à partir de 2012 
environ 680 logements, dont 
40 % de logements sociaux, 
et une surface importante 
consacrée aux activités 
tertiaires et de services.
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Discontinu, allongé, le  Sud-Ouest de l’agglomé-
ration offre une géographie singulière mais non 

dénuée d’attraits. Le ciment de ce territoire hétérogène 
des Lônes et Coteaux du Rhône est sans nul doute l’eau, 
ce qui offre de belles potentialités. Des dix communes 
qui le composent - Sainte-Foy-lès-Lyon, La Mulatière, 
Oullins, Pierre-Bénite, Saint-Genis-Laval, Irigny, 
Charly, Vernaison et depuis 2007, Grigny et Givors, 
dernières adhérentes au Grand Lyon - la plupart sont 
concernées par des risques naturels, notamment liés 
aux inondations et aux glissements de terrain... Mais 
l’eau est également une ressource. Ce patrimoine natu-
rel héberge une faune et une flore à observer et cultive 
les loisirs de plein air, comme les joutes nautiques ou 
les randonnées. Les zones de lônes (anciens bras du 
Rhône) entre Pierre-Bénite et Givors pourraient éga-
lement constituer l’un des maillons de la véloroute « du 
Léman à la mer », voie verte réservée aux modes doux. 
Flux plus problématique, celui des déplacements. 
Pâtissant des trajets pendulaires et de l’insuffisance des 
transports en commun, ce secteur fait l’objet d’impor-
tantes évolutions. À commencer par le prolongement 
de la ligne B du métro et la réalisation d’un pôle mul-
timodal à Oullins. Après le cadencement de la liaison 
Givors-Perrache, inscrite dans le Réseau Express de 
l’Aire Métropolitaine Lyonnaise (REAL), la seconde 

phase consistera à transformer les gares de Givors-
Ville et Vernaison en un pôle d’échanges régional et 
à créer une halte ferrovière à Yvours. Au programme 
également : l’amélioration des lignes entre Brignais et 
Saint-Paul et la réouverture de la ligne entre Brignais 
et Grigny. Pour le réseau routier, le projet de l’A45 entre 
Saint-Etienne et Lyon devrait déboucher sur Brignais, 
projet pour lequel le Grand Lyon demande la construc-
tion d’un nouveau pont sur le Rhône pour désengorger 
celui de Pierre-Bénite. Autre perspective qui devrait 

améliorer l ’accessibilité aux 
communes du Sud-Ouest  : 
l ’aménagement du tronçon 
ouest du périphérique (TOP). 
Le tissu économique du ter-
ritoire est en outre particuliè-
rement dense. Les industries 
ch imique, automobi le ou 
encore textile sont très présen-

tes avec de grands groupes comme Hermès, Arkéma ou 
encore Jtek. Autre pôle d’emplois important, le centre 
hospitalier Lyon-Sud à Pierre-Bénite et Saint-Genis-
Laval. Enfin, de nombreuses TPE et PME, le potentiel 
des friches industrielles de Givors et Grigny et le déve-
loppement de zones d’activités perpétuent la vocation 
économique du territoire. 

Entre nature et urbanisme,  
un équilibre à préserver

territoiresREC

   LONES ET COTEAUX DU RHONe   Un fleuve omniprésent, des espaces sauvages, un réseau 
de déplacements en restructuration et une économie dynamique. Le Sud-Ouest lyonnais prend 
en main sa mutation.

Mieux prendre en compte la diversité des territoires, assurer leur développement, participer à la 
définition des politiques d’agglomération… tels sont les grands objectifs qui ont présidé à la création 
des Conférences des maires, en 2004. Grand Lyon Magazine propose un tour d’horizon de ces neuf 
territoires qui font toute la diversité de l’agglomération : Portes du Sud, Lônes et Coteaux du Rhône, 
Lyon-Villeurbanne, Ouest-Nord, Plateau Nord, Porte-des-Alpes, Rhône Amont et Val de Saône.

Le saviez-
vous ?
Le nom de Pierre-
Bénite tire son 
origine d’une roche 
granitique située 
sur la rive droite du 
Rhône, « la Pétra 
Bénédicta », qui 
servait d’amarre 
aux bateliers. Avant 
de poursuivre la 
descente du fleuve, 
non dépourvue 
de dangers, les 
mariniers avaient 
pour coutume de se 
signer devant cette 
pierre aujourd’hui 
mise en valeur dans 
la cour de la mairie.

6 572 
La superficie, en 
hectares, du territoire. 
Ce qui représente 
14 % de la superficie 
du Grand Lyon, sur 
laquelle vivent 125 215 
habitants.
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... La Maison du fleuve Rhône fête 
ses 20 ans, quel est son rôle 
aujourd’hui ?

 Ce qui reste vrai de-
puis le premier jour, c’est 
notre volonté de proposer 
au public tout l’univers du 
fleuve. Cette « vitrine » est 
devenue une institution 
culturelle sur l’ensemble 
du linéaire du fleuve, soit 
près de 900 kilomètres. Le regain d’intérêt pour ce patrimoine 
naturel très riche est dû à différents phénomènes : tous les conti-
nents se penchent sur la question de l’eau et la population ur-
baine a envie de profiter d’endroits naturels de qualité, d’opter 
pour des loisirs simples. Le public est également sensible au sujet 
de l’environnement. Nous avons ainsi créé l’outil d’information 
www.fleuverhone.com et avons fait école dans plusieurs pays. 
Désormais, de nouvelles formes de pratiques sont imaginées : 
des étudiants de l’école nationale des Ponts et Chaussées et de 
l’école d’architecture de Grenoble nous ont d’ailleurs fait des 
propositions, dont les idées intéressantes et ébouriffantes sont 
compilées dans le livre-DVD, “La vallée du Rhône dans dix ans”, 
disponible en librairie. 
www.maisondufleuverhone.org

Jacky 
Vieux

Directeur  
de la Maison 
du fleuve 
Rhône  
à Givors

Les festivités 
de Saint-Genis-
Laval
• En juin, cette commune 
vit sur un rythme festif. 
Coup d’envoi, le 14, avec 
la 6e édition des Foulées 
de Beauregard. Cette fête 
du sport et de la jeunesse 
rassemble de nombreux 
participants au départ 
de différents parcours, 
dont les courses relais 
réservées aux enfants. 

• Du 24 au 28 juin, une 
autre 6e édition, celle des 
Musiques de Beauregard, 
investit les lieux 
historiques. A l’Orangerie 
et dans les vestiges du 
château de Gadagne. 

• Autre site historique 
mais aussi laboratoire de 
recherche, l’Observatoire 
astronomique de Lyon 
invite le public les 27 et 
28 juin à “En route pour 
l’espace !” Des portes 
ouvertes doublement 
exceptionnelles 
puisqu’elles sont inscrites 
dans le cadre de l’Année 
Mondiale de l’Astronomie 
et du 40e anniversaire des 
premiers pas de l’homme 
sur la lune. Star de la 
manifestation, l’astronaute 
Patrick Baudry présentera 
son aventure spatiale. 
Reconnu 
internationalement, 
l’Observatoire est 
engagé sur des projets 
aussi prestigieux que 
le remplacement du 
télescope Hubble avec 
la Nasa. Il a récemment 
fait l’objet de travaux 
d’extension destinés à 
permettre la réalisation de 
l’appareil d’observation 
le plus puissant du monde 
qui équipera le téléscope 
géant européen du Chili. 
Objectif : enregistrer les 
lumières des premières 
galaxies à 13 miliards 
d’années lumière !
www.mairie-
saintgenislaval.fr  
www.obs.univ-lyon1.fr
Tél : 04 78 86 85 34.

Les 5 
continents à 
Pierre-Bénite
Le 20 juin, la place Jean-
Jaurès de Pierre-Bénite 
concentre produits 
artisanaux et spécialités 
culinaires du monde entier. 
Ce 6e Marché du Monde 
a pour objectif d’ouvrir 
à d’autres cultures et 
civilisations. Bijoux d’Inde, 
vêtements de Bolivie, 
artisanat palestinien, 
ainsi que des groupes de 
musique de différents 
pays et des associations 
œuvrant en faveur du 
commerce équitable.
www.ville-pierre-benite.fr

Part-Dieu - 
Oullins : moins 
de 15 mn
Fin 2013, le prolongement 
de la ligne B du métro 
permettra de relier la 
Part-Dieu à la station 
Oullins-Gare en moins de 
15 minutes. Ce chantier va 
de paire avec la réalisation 
d’un pôle multimodal à la 
gare SNCF d’Oullins lié au 
projet de renouvellement 
urbain du quartier de 
la Saulaie. Voué à de 
profondes mutations, ce 
secteur figurera comme 
le prolongement du 
Confluent et de Gerland.

Le plein de nature

Non loin du tumulte citadin, des espèces 
rares apprécient les zones naturelles 

remarquables du sud de l’agglomération. Sur 
Feyzin, Vernaison et Grigny, l’île de la Table 
Ronde et l’île de la Chèvre, constituées de fo-
rêt alluviale et délimitées par les lônes, for-
ment une coulée verte hébergeant oiseaux 

migrateurs, poissons, castors ou encore orchidées. De nombreuses actions sont 
mises en œuvre afin de préserver ces espaces tout en favorisant l’accueil du pu-
blic. Ainsi, depuis 1995, treize partenaires forment le syndicat mixte des îles et 
lônes du Rhône (SMIRIL) qui réhabilite le Rhône naturel et ses berges et aménage 
des sentiers. Quant au plateau des Hautes Barolles, poumon vert de Saint-Genis-
Laval, il fait l’objet d’un projet nature visant à sensibiliser le public et à maintenir 
l’activité agricole. Un projet local de gestion du territoire redynamise enfin le tissu 
arboricole des communes de Charly, Vernaison et Irigny.

Les industries 
chimique, 
automobile ou 
encore textile sont 
très présentes avec 
de grands groupes 
comme Hermès, 
Jtek, Arkéma. 
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Lyon   expo
Jusqu’au 2 août
Jean-Luc 
Mylayne & Alan 
Vega
Sur deux étages, le Musée 
d’Art Contemporain présente 
90 photographies spécialement 
conçues pour l’exposition de 
Jean-Luc Mylayne. Son travail 
est construit autour de sa 
rencontre avec les oiseaux afin de 
s’interroger sur le temps. 
Dans la dernière salle du MAC, la 
légende vivante du rock alternatif, 
Alan Vega, partage ses sculptures 
lumineuses et un ensemble de 
dessins inédits. Pour l’occasion, il 
a créé une installation lumineuse 
monumentale. 
www.mac-lyon.com

Saint-Priest 
 course

Le 20 juin
Raid urbain
L’aventure est au coin de la rue, au 
pied de l’immeuble, au détour du 
chemin… La ville de Saint-Priest 
se transforme en un vaste terrain 
de sport où athlètes avérés et 
sportifs du dimanche mouillent 
le maillot. Au programme : 
course d’orientation mêlant 
VTT, descente en rappel, tir à 
l’arc et course à pied. Le principe 
est simple : boucler, en équipe 
mixte, un parcours tracé dans 
la ville, en joignant des balises 
et en surmontant des épreuves 
disséminées sur la commune. 
www.ville-saint-priest.fr

Vénissieux  
  festival
Du 11 au 14 juillet
Fêtes Escales
Direction le parc Dupic à 
Vénissieux et la 11e édition des 
Fêtes Escales. Cette année, la 
réalisation des animations et 
concerts gratuits et ouverts à 
tous a été confiée à la chanteuse 
Lucia Recio. Parmi ses invités : 
Kerry James, Sapho, Moussu T et 
bien sûr l’Opéra de Lyon. Conçues 
comme un bol d’air et d’évasion 
pour les citadins pas encore en 
vacances, les Fêtes Escales se 
clôturent toujours par un grand 
pique-nique populaire le 14 juillet.
www.ville-venissieux.fr/
fetesescales

Lyon   
 gastronomie

Le 7 juin
Grand fooding 
d’été
Pour ce grand pique-nique festif 
aux Subsistances, les chefs 
Nicolas Le Bec, Mathieu Rostaing, 
René et Maxime Meilleur dressent 
leurs nappes blanches pour un 
déjeuner sur l’herbe au profit 
d’Action contre la faim. Au menu : 
parmentier de queue de bœuf 
dans un œuf, onglet Angus à 
la réglisse… Sans oublier les 
dégustations de vins, inédites 
et inventives, animées par le 
patron d’un bar à vin issu du guide 
Fooding 2009.
www.lefooding.com

Francheville  
  festival
Du 4 au 14 juin
Fort en jazz
Pour ses 20 ans, le festival Fort en 
jazz de Francheville programme 
deux semaines de concerts dans 
un nouveau chapiteau installé 
dans le théâtre de verdure du 
Fort de Bruissin. À l’affiche, 
des musiciens de réputation 
internationale, notamment Trio 
Rosenberg, Robin McKelle et 
Christian Vander Quartet, mais 
aussi de jeunes artistes régionaux. 
En parallèle, l’artiste Nicolas 
Floc’h expose ses œuvres : 
installation, sculpture, film, 
performance... 
www.mairie-francheville69.fr

Lyon   Festival 
sixième continent
Dédié aux cultures 
du monde et issues 
de l’immigration, 
ce festival 
associe cinéma, 
musique, danse, 
arts plastiques, 
spectacles de rue et 
défilés de mode.
Du 26 mai au 7 juin
www.
sixiemecontinent.net

Neuville-sur-Saône  
 Pianissimes d’été

Événement unique au 
cœur du Val de Saône, 
ce festival consacre 
sa quatrième 
édition aux grands 
romantiques. 
Du 5 au 14 juin
 www.lespianissimes.
com

Lyon   Défilé des 
bannières
Lyon accueille 
le monde à 
l’occasion des Fêtes 
consulaires, soit 54 
pays venus défiler 
dans les rues. 
Du 5 au 7 juin

Miribel Jonage   
Les Festiciels
Un voyage dans le ciel 
et les étoiles via des 
conférences et des 
ateliers par tranche 
d’âge. 
Le 6 juin
www.planete-
science.org

Lyon   Le 9e art 
dans tous ses états
Le Festival de la 
BD de Lyon sort de 
ses pages avec plus 
80 auteurs invités, 
de nombreuses 
expositions, des 
conférences et un 
spectacle d’impro.
Nouveauté de cette 
édition : la bulle 
numérique (les 
BD sur iPhone, les 
métiers de la BD et 
du jeu vidéo, les blogs 
BD…)
Du 6 au 7 juin  
Palais du Commerce
www.lyonbd.com

REC

Villeurbanne 
  festival
Du 17 au 20 juin
Les Invites
Trois jours de festivités, de 
création, de diffusion artistique 
et d’installations plastiques, de 
musique, de scénographie… 
les Invites jouent la carte de 
l’éclectisme. Pour savourer le 
début de l’été, plus de 60 concerts 
et spectacles gratuits rayonnent 
dans tous les quartiers de la ville. 
Au programme : Arthur H, Emily 
Loizeau, Tumi & the Volume, Victor 
Démé...

agenda
Bron   Biennale du 
Fort de Bron
Pour cette 17e édition, 
la Biennale amène 
les spectateurs sur 
les pas d’Ulysse avec 
une représentation 
de l’Odyssée 
d’Homère composée 
de 25 chants.
Du 12 juin au 1er août

Villeurbanne 
  Dan Graham et 
Hubert Robert
L’Institut d’Art 
Contemporain 
de Villeurbanne 
inaugure son 
association avec le 
musée de Valence 
par une exposition 
réunissant les plus 
belles pièces de leurs 
collections.
Jusqu’au 28 juin
www.i-art-c.org

Lyon   exposition 
Juliette Récamier
Cette exposition du 
musée des Beaux-
Arts met en lumière 
les différentes 
facettes de Juliette 
Récamier.
Jusqu’au 29 juin
www.mba-lyon.fr

Lyon   Roberto 
Alagna
Pour la première 
fois à l’affiche 
du Printemps de 
Pérouges, le ténor 
Roberto Alagna 
clôt le festival  
avec un concert à 
l’Amphithéâtre.
Le 1er juillet
www.festival-
perouges.org

Lyon   
Architecture, 
urbanisme et 
environnement
Initié par le 
Département 
du Rhône et le 
CAUE, ce concours 
récompense le 
savoir-faire des 
concepteurs d’habitat 
et d’aménagement. 
Le public est appelé 
à voter pour l’un 
des 36 projets de 
l’exposition.
Jusqu’au 31 juillet
www.caue69.fr
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Dates clés
1682
Suppression des 
péages sur la 
Saône par Colbert, 
libérant ainsi le 
trafic sur la rivière.

1867
Début des travaux 
de construction de 
barrages doublés 
d’écluses à Couzon, 
l’ le Barbe et La 
Mulatière.

2009
Lancement 
du projet de 
réhabilitation des 
rives de Saône.

La Saône, cœur 
historique de la ville

REC Histoire

   HISTOIRE D’EAU  Opposée traditionnellement au viril et fougueux 
Rhône, la docile Saône se réinvente constamment le long de ses 480 
kilomètres.

Le projet urbain qui est en train de 
redessiner les rives de Saône constitue 

une nouvelle ambition pour la qualité de 
vie des Grands Lyonnais. Encore à pré-
ciser, il affiche dans l’esprit la volonté 
de reconquête des fleuves et des rivières 
propre à Lyon, englobant berges, quais, 
chemins de promenade et espaces avoisi-
nants, du Val de Saône à la Confluence. 
A terme, les Lyonnais renoueront avec les 
traditions de vie sur les bords de la rivière 
qui fut, durant des siècles, le cœur histo-
rique de la cité. 
Des travaux, la Saône en a subi de nom-
breux au fil du temps, aussi bien sur ses 
abords que dans son lit. C’est ainsi que les 
premiers habitants de Lyon s’établirent 
sur les hauteurs, évitant les berges de la 
Saône et du tumultueux Rhône, avant 
de redescendre, au 3e siècle avant Jésus 
Christ, et d’intégrer les berges de la Saône 
avec l’île Saint-Jean. 
Durant l’Antiquité, la ville s’étend sur 
la rive droite de la rivière, voie de pas-
sage fluvial très importante, jalonnée de 
nombreux ports et de quartiers artisa-
naux : céramistes, verriers, fondeurs… 

pour lesquels 
la proximité de 
l’eau est indis-
pensable. Cette 
rivière au cou-
rant calme est à 
l’époque appe-
lée Arar, soit le 
doublement de 
la racine indo-

européenne « ar », signifiant eau. Au 
Moyen-Âge, le lit est encombré de mou-
lins, de clayonnages d’osier et de filets de 
pêche. La navigation est sans cesse inter-
rompue par les péages avant que Colbert 
n’impose en 1682 la continuité du trafic 
fluvial, développant ainsi l’activité sur la 
Saône. Sa situation géographique facilite 
l’importation et l’exportation de nom-
breux produits alimentaires, ainsi que 
l’échange de marchandises variées. 
Incontournable, la Saône devient en 1783 

le berceau de la navigation à vapeur avec 
l’expérience pionnière du Pyroscaphe 
du marquis de Jouffroy d’Abbans, avant 
que l’Américain Edward Church lance 
en 1827 la première ligne de transport 
de voyageurs rentable sur la Saône. La 
navigation à vapeur présente dix ans 
d’avance par rapport au Rhône. Mais ce 
dernier connaît un succès croissant au 
détriment de sa voisine rivière, dont l’ac-
célération du courant réduit les hauteurs 
d’eau et gêne la navigation. C’est la raison 
pour laquelle deux générations de travaux 
sont engagées. Les premiers débutent en 
1835 : des dragages et des digues latérales 
concentrent l’eau dans un chenal unique ; 
une partie des îles est ainsi rattachée aux 
rives. Vient ensuite, entre 1867 et 1882, la 
construction de barrages doublés d’éclu-
ses à Couzon, l’Île Barbe et La Mulatière. 
Ces aménagements ne règlent pas pour 
autant la difficile question des inonda-
tions qui submergent périodiquement 
les rives de la Saône. Les grandes crues 
historiques dépassent les 4 000 m3/s. À 
la suite des fortes crues de 1840 et 1856, 
les quais dsont bordés de hautes digues et 
de larges bas-ports ponctuels, séparant la 
rivière des quartiers riverains. Les activi-
tés sur les berges sont alors progressive-
ment abandonnées aux routes, autoroutes 
et parkings… jusqu’à aujourd’hui et le 
projet de réhabilitation prévu pour les dix 
années à venir. 

“ À la suite des 
fortes crues  

de 1840 et 1856,  
les quais de Saône 

sont bordés  
de hautes digues  

et de larges  
bas-ports. ”

Kwizz’
1�Quel est le premier nom 

donné à la Saône ?

	  a	 Arar
	  b	 Aznar
	  c	 Saône

2�Qu’est-ce que le 
Pyroscaphe, invention 
du marquis Dorothée de 
Jouffroy d’Abbans ?

	  a	 un bateau à vapeur
	  b	 un bateau à voile
	  c	 un bateau à moteur

3�Qui a libéré le trafic sur la 
Saône en supprimant les 
péages ?

	  a	 Richelieu
	  b	 Colbert
	  c	 Mazarin

Réponses : 1a, 2a et 3b

agenda

Dans les années 
1900, les Lyonnais 
embarquaient en 
masse à bord des 
bateaux-mouches de 
la Compagnie des 
Abeilles pour des 
journées de détente 
et de baignade sur la 
Saône.
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La métropolisation : une 
idée qui fait son chemin…
A cheval sur quatre départements, la métropole lyonnaise souffre, 

plus que d’autres, de la multiplication des structures administra-
tives et de l’émiettement des compétences qui caractérisent notre 
organisation territoriale. Face à ce handicap, l’efficacité commande 
d’agir en deux temps. D’abord, il faut élargir le périmètre et renforcer 
les compétences de la communauté urbaine afin d’en faire une entité 
vraiment représentative de l’agglomération. Ensuite, il convient de 
jeter les bases d’une nouvelle gouvernance à l’échelle d’une vaste 
métropole dont les contours passeraient par Mâcon au nord, Saint-
Etienne à l’ouest, Vienne-Roussillon au sud et Bourgoin-Ambérieu à 
l’est. Les conclusions du rapport Balladur insistent sur la nécessaire 
prise en compte du phénomène urbain et sur l’opportunité de doter 
les grandes aires urbaines de moyens institutionnels et financiers 
nouveaux. Notre groupe, dont la vocation  première est d’agir pour 
l’émergence d’une grande métropole lyonnaise de dimension euro-
péenne, se réjouit de constater que cette préoccupation est désor-
mais largement partagée. 

Groupe « objectif Lyon Métapolis »  
Christian Barthelemy, président, Nicole Bargoin, Nicole Chevassus, 
Madeleine Yeremian

Dating et discriminations
La lutte contre les discriminations, notamment celles à l’embauche, reste une priorité même en temps 

de crise et de raréfaction de l’emploi. Un des outils de cette lutte contre les discriminations socia-
les, sexistes ou ethniques est le Dating Emploi, grande séance d’entretiens d’embauche sur le modèle du 
“speed dating”. Le dernier en date à Givors, le 31 mars, a permis à 160 personnes, parmi les plus éloignés 
de l’emploi, de postuler directement à 75 postes proposés par 22 entreprises. 
En plus des embauches réels, le dating est pour des jeunes l’occasion de rencontrer, parfois pour la pre-
mière fois en face à face, un recruteur. Ce premier contact est déjà une passerelle vers le monde du tra-
vail. C’est mobilisateur après beaucoup d’envois de CV sans suite. Ces opérations doivent continuer, et le 
Grand Lyon continuer de les co-financer. Mais s’il est important de solliciter les entreprises, la collectivité 
doit aussi se montrer exemplaire dans la lutte contre les discriminations et devenir plus représentative de 
la population grand-lyonnaise. Surtout en période de crise. 

GAEC Gauche Alternative, Ecologique, Citoyenne 
04.26.99.38.83 groupegaec@grandlyon.org / www.gaec-lyon.org

Le Grand Lyon dans 
le plan de relance
Le plan de relance annoncé par le Président de la 

République, en décembre dernier s’élève à 26,5 mil-
liards d’euros et s’appuie sur la volonté de soutenir l’activité 
d’aujourd’hui et de préparer la compétitivité de demain.
Les actions se déclinent principalement en rembourse-
ments aux entreprises, en interventions directes de l’Etat 
et en investissements supplémentaires réalisés par de 
grandes entreprises publiques. Inconscients des enjeux ou 
délibérément opposés à soutenir la croissance et le main-
tien des emplois, les parlementaires de gauche ont voté 
contre ce plan, renouvelant ainsi la posture qu’ils avaient 
décidé de prendre vis-à-vis de la sauvegarde du système 
bancaire et de l’épargne populaire. Néanmoins, il sem-
ble que les positions prises à l’Assemblée Nationale et au 
Sénat fassent long feu lorsqu’il faut faire face à la réalité 
du terrain. En effet, nous nous félicitons que le Président du 
Grand Lyon ait su saisir l’opportunité de signer une conven-
tion d’engagements avec le Préfet pour percevoir de façon 
anticipée le versement du fonds de compensation de la TVA 
pour l’année 2008. 
Grâce à cette mesure gouvernementale, ce seront quelques 
26 millions d’euros qui pourront être investis  par le Grand 
Lyon dans les secteurs clés de l’action communautaire : la 
voirie (parent pauvre des arbitrages budgétaires 2009) et 
le logement. Cette injection salvatrice d’argent contribuera 
également à améliorer l’accessibilité et les conditions de 
confort du centre d’échanges de Perrache. Sur le plan du 
développement durable, il est agréable de constater que le 
Grand Lyon emboîte le pas derrière le Gouvernement pour se 
ranger à l’objectif qui vise à faire des économies d’énergie.
En parallèle, l’Etat va également mettre l’accent sur la réha-
bilitation de logements étudiants, la préservation du patri-
moine et les voiries dans les mêmes proportions. Ce sont 
donc environ 50 millions d’euros de commandes publiques 
qui vont profiter au tissu économique local.
En s’inscrivant dans une dynamique vertueuse qui fait pri-
mer l’investissement, nous préparons les emplois de demain 
et ne consumons pas de façon éphémère la dette que nous 
souscrivons aujourd’hui sur les générations futures.
Ne nous y trompons pas, le plan de relance n’est pas une 
habile martingale mais une prise de risque qui optimise les 
facteurs de succès de nos entreprises et les chances de 
réussite de chacun. 

Groupe « Ensemble pour le Grand Lyon »

La recherche au service de l’humain 
Le Grand Lyon investit 4 millions d’euros en 

faveur de la lutte contre le cancer et accueillera 
sur son territoire, le centre national d’Hadronthé-
rapie, baptisé projet ETOILE. Celui ci permettra 
de traiter les tumeurs résistant à toutes autres 
formes de traitement et devrait bénéficier à 2000 
patients par an. Ce projet s’inscrit en parfaite com-
plémentarité avec la vocation du Grand Lyon  qui 
dispose d’un secteur d’excellence dédié aux bio-
technologies, une expertise oncologique reconnue 
et une gouvernance intelligente qui a permis de 
fédérer les acteurs et d’intégrer les compétences 
industrielles, académiques et cliniques. De plus, le 
projet ETOILE sera un levier pour donner une visi-

bilité européenne à la recherche en cancérologie. 
Il nous permet ainsi d’intégrer le 7ème programme 
cadre de recherche européen renforçant toujours 
plus notre rôle dans une Europe des projets. En 
tant que champs de santé publique majeur, la lutte 
contre le cancer mérite une réponse politique 
volontaire. Pour cela, il est essentiel de considérer 
la lutte contre le cancer dans une vision globale et 
cohérente allant de la prévention à l’innovation et  
de permettre que la valorisation de la recherche 
bénéficie d’abord au patient. 

Groupe Mouvement démocrate  Contact Eric 
Desbos, Gilles Vesco, Thomas Rudigoz

Soutenir l’université de lyon
Sous l’impulsion du Vice-président Jean-François ARRUE, le Grand Lyon souhaite faire de l’université 

de Lyon un pôle d’excellence. Cette volonté passe par un fort soutien au pôle de recherche et d’ensei-
gnement supérieur (PRES), la mise en œuvre du schéma de développement universitaire avec le concours 
de la Région Rhône-Alpes et inscrire l’université de Lyon dans le dynamisme entrepreneurial et le trans-
fert des technologies. Face à un monde universitaire inquiet par des choix gouvernementaux contesta-
bles, le Grand Lyon a décidé d’engager une politique ambitieuse pour valoriser l’enseignement supérieur 
et soutenir financièrement l’Université de Lyon. 

Groupe Radical de Gauche - Grand Lyon Demain

Notre rivière au charme tranquille
Après les berges du Rhône au succès avéré, voici 

le temps des Rives de Saône. C’est là l’occasion 
offerte aux Grands Lyonnais et aux riverains de 
renouer avec cette rivière au charme tranquille. Le 
projet ambitieux  des Rives de Saône embrasse 50 
km de rives sur 14 communes et 5 arrondissements 
de Lyon. La réflexion qui le conduit s’inscrit évidem-
ment dans une démarche de Développement Durable 
et nous y veillerons. Ce projet d’aménagement sera 
complexe. Si la partie lyonnaise intra muros sera 
plus minérale, plus conquérante des berges délais-
sées, elle fait l’objet de grandes opérations (dont les 
parkings Saint-Antoine et Saint-Jean) et représente 
l’essentiel du poids financier du projet, soit 35 mil-
lions d’euros. Le parcours en amont de l’île Barbe 
se situe dans un contexte plus «nature». Les sce-
narii d’aménagement, présentés en commission et 
lors d’une conférence de presse font apparaître des 
aménagements multiformes adaptés aux particulari-
tés et contraintes locales. Les parcours écologiques 
ont déjà fait l’objet de réflexion et de travaux dans le 
cadre de l’agenda 21 du Val de Saône depuis 2 ans. La 
continuité du cheminement piétonnier est prévue et 

celle pour les cycles sur la rive droite programmée en 
2010. La définition des différents secteurs à aména-
ger est actée. Le « sur mesure » concernant les ber-
ges, les chemins de halage et les îles peut être mis en 
œuvre rapidement. Cette partie fait l’objet d’investis-
sements plus modérés mais qui constitueront un véri-
table effet de levier et permettront à d’autres parte-
naires de s’investir dans la gestion de cet espace. Un 
comité de pilotage tel qu’annoncé sera une garantie 
pour les élus, les citoyens des communes concernés 
mais aussi pour les usagers d’être entendus sur les 
aménagements futurs. Nous ne pouvons que nous 
réjouir de ce beau projet. Cependant, nous resterons 
vigilants sur le calendrier des travaux, les investisse-
ments réalisés afin que la Saône rurbaine, en amont 
de Lyon, ne soit pas oubliée ou considérée comme 
le parent pauvre de la Saône urbaine. Le travail et 
l’énergie déployés au précédent mandat pour forma-
ter l’Agenda 21 du Val de Saône ne doivent pas rester 
vains. En tant qu’acteurs motivés et impliqués, nous 
tiendrons largement notre poste de vigie. 

Groupe Synergies-Avenir - Contact : 04 78 63 45 84
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La parole aux groupes politiques du grand lyon

La BD des socialistes

Groupe Socialiste & apparentés du Grand Lyon
Contactez-nous au 04 78 63 48 29 
email : groupesocialiste@grandlyon.org 
www.groupesocialiste.org

L’identité politique du Grand Lyon : 
dynamisme et pragmatisme

On ne nous dit pas tout ! …
On pourrait reprendre la formule d’Anne Roumanoff qui fait un tabac dans ses critiques de la société. On 

ne nous dit pas tout ! Le savez-vous ?… De nombreux élus communistes : un vice-président du Sénat, G. 
Fischer ; MF. Vieux-Marcaud, Vice-présidente régionale, aux côtés d’élus locaux ont participé aux débats 
ouverts et contradictoires de la Fête de l’Humanité à Villeurbanne qui a accueilli 5 000 personnes.
On ne nous dit pas tout ! Le savez-vous ?… Si les élus communistes ont une vertu, c’est bien leur action 
fidèle à la solidarité sociale. La participation de Willy Plazzi, Président du groupe Communiste, était une 
affirmation supplémentaire de l’action des élus communistes pour un « Grand Lyon » toujours plus social et 
démocratique. On ne nous dit pas tout ! Le savez-vous ? … C’est le cas pour les réformes des collectivités 
locales annoncées par Balladur et Sarkozy. Qu’apporterait, par exemple, la suppression de la Ville de Lyon 
en transformant ses arrondissements en petites communes ? Celles-ci dépendraient de toute façon d’une 
gestion hypercentralisée dans le cadre d’une « métropole » très éloignée des besoins de chaque commune, 
qui reste l’organisme de base de nos institutions républicaines.
On ne nous dit pas tout ! Le savez-vous ? … Les élus communistes de la Communauté urbaine, les maires 
communistes et associés s’efforcent de réaliser des choix les plus positifs possibles. Les réformes Balladur-
Sarkozy sont opposées aux deux principes inséparables, à savoir : le développement durable et la démocratie 
participative. Ces deux démarches pour la gestion des services publics supposent un temps démocratique 
indispensable pour toute décision d’orientation et de réalisation, contradictoire avec le système concurren-
tiel capitaliste dont les effets actuels sont désastreux aux yeux de tous.
On a tout dit ! … à la manifestation du 1er Mai ! 

Groupe Communiste & intervention citoyenne. 04 26 99 38 79 – groupecommuniste@grandlyon.org

La Communauté Urbaine de Lyon est le lieu de l’in-
vestissement, de la projection dans l’avenir. Quoi 

de plus normal que de la voir s’intéresser de près à 
l’entrepreneuriat ? Depuis plusieurs années, un vrai 
partenariat s’est engagé avec les acteurs économi-
ques pour favoriser l’esprit de création qui préside 
à la démarche de tout entrepreneur. On ne peut 
que saluer cette volonté, qui s’accompagne d’un 
réel effort de promotion extérieure. Les enquêtes 
le montrent, le Grand Lyon attire les investisseurs 
étrangers. Nous bénéficions d’une image positive, 
soyons-en fiers ! C’est aussi le résultat de la mobi-
lisation du monde de la recherche et des établisse-
ments d’enseignement supérieur. Nous sommes là 
encore en pointe, et les pôles de compétitivité ne 
peuvent que renforcer ce dynamisme, appuyés en 
cela par l’Université de Lyon.
Le dynamisme est aussi présent dans la politique 
des déplacements et de l’aménagement. Avec les 
Rives de Saône, c’est un nouvel espace du Grand 
Lyon qui va être reconquis par les habitants. Et 

à travers les divers cheminements proposés, les 
déplacements doux seront à l’honneur. Ce projet est 
d’autant plus important qu’il concerne de très nom-
breuses communes de l’agglomération, preuve que 
le Grand Lyon est bien un regroupement  bénéfique 
pour des territoires divers. 
Tout cela nous amène au pragmatisme, qui se révèle 
dans la capacité d’adaptation qui est la nôtre, que 
ce soit face aux nouveaux modes de vie urbains, les 
mobilités alternatives comme auto lib, ou la réforme 
territoriale. Le Groupe Centristes et Démocrates 
souhaite que le Grand Lyon soit un acteur de pre-
mier plan de la réforme des collectivités locales, 
pour que celle-ci conduise à la création de métro-
poles adaptées aux réalités d’aujourd’hui, dotée des 
ressources financières indispensables pour mener 
des politiques ambitieuses, et démocratiques, par la 
garantie d’une représentation territoriale des com-
munes. 

Groupe centristes et démocrates

Le Plan de Protection de 
l’atmosphère s’asphyxierait-il ?
L’agglomération s’est dotée d’un outil remarquable 

de mesure de la qualité de l’air, Coparly, qui 
informe du niveau de pollution dans la presse ou en 
temps réel sur www.atmo-rhonealpes.org. L’indice 
Atmo du jour, devrait d’ailleurs figurer sur les panneaux 
électroniques des municipalités et des voies rapides, 
signalant ainsi les pics de pollution comme celui de 
janvier dernier où l’indice a atteint 10 sur 10. Enfin, 
Coparly prépare un cadastre des émissions de gaz 
à effet de serre, offrant ainsi la possibilité d’avancer 
sur un plan climat ambitieux mais dont les objectifs 
seront difficiles à atteindre avec autant de nouvelles 
autoroutes en perspective.
Il est bon d’avoir un thermomètre pour mesurer l’état 
de santé, mais il est mieux de prendre toutes mesures 
nécessaires pour prévenir la maladie. L’absence 
d’avancée sur l’étude de la tarification de l’usage 

de la voiture et de la baisse des vitesses sur les 
voies rapides, la reculade du préfet pour le brûlage 
des déchets verts…sont préoccupants. Alors que 
l’incinération en plein air de 50kg de déchets verts 
encore humides pollue autant que 8000km en voiture, 
l’autorisation préfectorale valable de novembre à fin 
avril sous réserve de «conditions adéquates» que 
n’offrent pas ces brûlages sauvages est un modèle 
de double langage : il fallait apaiser les propriétaires 
de villas tout en évitant de prendre un arrêté illégal. 
Les Verts réclament l’application de la loi d’autant 
plus que les alternatives (compostage, déchetteries) 
fonctionnent. Les élus Verts au Grand Lyon, loin d’être 
un vernis vert, resteront vigilants et actifs. 

Groupe des élus Verts : 04 26 99 38 89 - groupe.
verts@grandlyon.org
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Livraison du pôle de loisirs

Pratik

2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015

Grand Projet de Ville de La Duchère

Carré de soie

Lyon Confluence

Champagne-au-Mont-d’Or 
Rue des Anciennes Vignes. Tél : 04 78 47 56 51.

Décines
64-68 rue Barbezat. Tél : 04 78 49 35 04.

Francheville / Sainte-Foy-lès-Lyon
29 rue de la Gare. Tél : 04 78 59 04 32.

Genas 
Rue de l’Egalité. Tél : 04 78 90 64 03.

Givors
ZI de Bans. Tél : 04 78 73 08 76 (ouverte le lundi, mardi, 
jeudi et vendredi de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 18 h, le samedi 
de 9 h à 18 h. Fermée le mercredi et le dimanche).

Grigny
Lieu-dit Saint Abdon. Tél : 04 72 24 12 29 (ouverte le 
lundi, mardi, mercredi et vendredi de 9 h 30 à 12 h et de 
14 h à 18 h, le samedi de 9 h à 18 h. Fermée le jeudi et le 
dimanche).

Lyon 7e

12 boulevard de l’Artillerie. Tél : 04 72 73 46 57.

Lyon 9e

82 avenue Sidoine Apollinaire. Tél : 04 78 47 10 57.

Neuville-sur-Saône
Avenue des Frères Lumière. Tél : 04 72 08 92 75.

Pierre-Bénite
Chemin de la Gravière. Tél : 04 72 39 21 87.

Rillieux-la-Pape
Route de Fontaines. Tél : 04 78 97 10 30.

Saint-Genis-les-Ollières
2 avenue Louis Pradel. Tél : 04 78 57 16 59.

Saint-Priest
Rue du Mâconnais. Tél : 04 78 21 07 43.

Vaulx-en-Velin
15 rue Mendès France. Tél : 04 78 80 71 39.

Vénissieux
Rue Jean Moulin. Tél : 04 78 70 56 65.

Villeurbanne Nord 
(fermée le dimanche matin) 
Rue Alfred Brinon. Tél : 04 78 84 56 09.

Villeurbanne Sud
100-110 avenue Paul Krüger. Tél : 04 78 54 78 59.
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L’agenda des chantiers Etudes
Travaux

Livraisons

1 000 logements construits

Projet 
totalement 
achevé

Achèvement de la 
première phase 
d’aménagement

Inauguration du pôle de loisirs et de commerces 

Ouverture au public du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h 
et de 13 h 30 à 18 h. Le samedi de 8 h 30 à 18 h 30 et le 
dimanche de 9 h à 12 h.

Livraison du quartier de la Place Nautique

Allo TCL
0820 42 70 00 (0,12 C= /minute depuis 
un poste fixe), du lundi au samedi de 
6 h 30 à 19 h 30.
www.tcl.fr

Recherche
désespérément
Un objet tombe dans une bouche 
d’égout… un numéro de téléphone 
pour le récupérer : 04 72 76 85 50.

Infotrafic
Les conditions de circulation dans le 
Grand Lyon : chantiers perturbants, 
état du trafic…
http://infotrafic.grandlyon.com
Numéro vert : 0 800 15 30 50

(appel gratuit depuis un poste fixe). 
L’état du trafic sur les voies rapides 
de l’agglomération : www.coraly.com 
Pour connaître l’état des routes 
situées hors agglomération, 
contactez le Centre Régional 
d’Information et de Coordination 
Routière. 
0826 022 022 (audiotel)
http://bison-fute.equipement.gouv

Suivez le fil
Pour suivre l’actualité du Grand 
Lyon, être informé des dernières 
offres d’emplois parues et recevoir 
chaque jour le bulletin allergo-
pollinique de l’agglomération : 
un seul réflexe, le fil RSS de 
www.grandlyon.com

Service / services

z
o
o
m Lyon Urban Trail

Fort du succès d’une première édition automnale, le Lyon Urban Trail passe 
à l’heure d’été le 7 juin prochain. Assez unique en son genre, cette course 
réservée aux amateurs de sensations fortes offre un savant mélange de 
montées courtes et violentes, d’escaliers interminables, de descentes 
techniques, de pavés disjoints et de sentiers méconnus… Mais le jeu en vaut la 
chandelle, avec à la clé, un regard inédit sur le patrimoine historique de la ville 
et de superbes points de vue sur l’agglomération.
En format 42 km (solo ou relais de 4) ou 21 km.

Renseignements et inscriptions : www.lyonurbantrail.com

Besoin d’évasion ? Profitez-donc de Lyon ! 
Sur www.lyon-resa.com, retrouvez l’ensemble des produits proposés 
par Lyon Tourisme et Congrès pour vous faire découvrir la ville 
autrement et organiser votre séjour. Pack OnlyYou pour un week-
end à deux, OnlyArt pour une découverte culturelle, OnlyDelice 

pour profiter des bonnes tables ou encore OnlyShopping pour découvrir les 
créateurs lyonnais. Retrouvez également l’ensemble des possibilités offertes 
pour visiter la ville : visites guidées insolites à la découverte des gargouilles 
ou des coulisses de l’Opéra, croisières promenades sur le Rhône et la Saône, 
tour en bus à impériale, en cyclo et même… en courant !
Sans oublier la réservation d’un hôtel, le choix d’un restaurant ou encore des 
idées d’activités.

web-news


